
POLITIQUE TURQUE
M. Ismet Inonu a été réélu ré-

cemment président de la Républi que
turque. Comme il se doit , le gou-
vernement dont M. Saradjoglou était
le chef a présenté sa démission.
Mais celui-ci a été chargé aussitôt
de reconstituer le cabinet , ce qu'il
a fai t  en procédant au changement
de titulaires de quelques portefeuil-
les de peu d 'importance. La décla-
ration que l'ancien et nouveau pré -
sident du conseil a été amené à
faire , toujours selon la coutume , de-
vant l'Assemblée nationale , a en re-
vanche un certain retentissement.
C' est que M. Saradjog lou a fai t  part
d' un point de vue , comme fonde-
ment de la po litique d'Ankara ,
qui d i f f è re  sensiblement de celui
qu'émettaient , il y a quel ques mois
encore , les dirigeants responsables
de cette cap itale. Pour la premièr e
fo i s , dans un discours o f f i c ie l , il n'a
plus été question de la neutralité
turque.

Depuis Adana , c'est-à-dire depuis
l'entrevue qu 'ont eue dans celte pe -
tite ville MM. Churchill , Inonu et
Saradjog lou, on savait assurément
qu'une orientation politique nouvelle
de la Turquie se dessinait. D 'un au-
tre côté , il n'y avait jama is eu lieu
de tenir la neutralité de ce pay s
pour « perpétuelle », à l'instar de la
conception qui est celle de notre pa-
trie. Au rebours de la neutralité
suisse, la neutralité turque a tou-
jours été , dans cette guerre , une at-
titude de circonstances , répondant
le mieux, momentanément , aux con-
ditions de sauvegarde de la nation,
mais nullement intang ible et suscep-
tible ainsi d'évoluer au gré d'évé-
nements nouveaux.

Il n'en reste pas moins que l 'éloge
chaleureux que M. Saradjoglou a
prononcé de la Grande-Bretagne et
des Etals-Unis est un fait  marquant.
Le président du conseil a été jus-
qu à dire que « nos amis les Anglais
peuvent être assurés . que nous ser-
rons cordialement les mains qui
nous sont tendues », et il s'est dé-
claré convaincu que « l'amitié an-
glo-tur.que n'est pas dictée par les
intérêts communs, mais qu'elle est
une nécessité au premier plan des
exigences de la vie des deux pays ».
Même enthousiasme en ce qui con-
cerne les Etats-Unis : soulignant
une parenté de conceptions idéolo-
g iques qui , à vrai dire , demanderait
à _ être vérif iée , M. Saradjog lou a
dit : « J' adresse à l'Amérique démo-
cratique et républicaine les saluta-
tions, les sympathies et le respect
de la Turquie démocratique et ré-
publicaine. » Et ces éloges accusent
plus de relief encore si l'on note
qu 'en regard , le discours présiden-
tiel ne fa i t  pas mention ouverte dc
l'Allemagne et ne comporte à
l'adresse de celle-ci qu'une allusiov
aimable, mais voilée.

* * *
Doit-on inférer d' une prise de po-

sition aussi nette, comme certains
chroniqueurs l'ont du reste déjà fai t

au lendemain de la neutralité , que
la Turquie entend passer avec ar-
mes et bagages aux côtés des Alliés?
Ce serait, croyons-nous, aller un peu
vite en besogne ; ce serait mécon-
naître en particulier la sagesse, la
prudence et l'habileté dont ont tou-
jours fai t  preuve les Turcs en face
du conflit actuel. Entre l'abandon
de la politique de stricte neutralité
et l'intervention militaire pure et
simple en faveur d'un camp belli-
gérant , il y a toute une gamme de
nuances... et le gouvernement d'An-
kara a toujours été maître dans l'art
des nuances.

Au demeurant , au moment même
où M. Saradjog lou soulignait la for te
amitié qui lie son pays aux puis-
sances ang lo-saxonnes , M. Clodius ,
l' expert économique du Reich bien
connu, l'auteur du traité de com-
merce germano-turc , arrivait à An-
kara. C'est dire que les ponts sont
loin d'être rompus entre cette ca-
pitale et l'autre camp belligérant.
Enfin , et ceci est essentiel , si l'Alle-
magne n'a pas été nommée dans la
déclaration ministérielle, on a relevé
qu'une autre grande nation ne l'a
pas été non p lus, et cette grande
nation , c'est l'Union soviétique , l'al-
liée de la Grande-Bretagne et des
Etats-Unis.

Entre la Russie et la Turquie,
l' objet d'un frottement possible est
connu. Il a trait aux Détroits, pas-
sage qu'Ankara considère comme
sien, mais sur lequel l'U.R.S.S. cache
mal ses visées, continuant sur ce
poin t comme sur tant d' autres la po-
litique tsariste. Un des suje ts qui
auraient été traités à la conférence
d'Adana , du moins à ce qu'on a pu
croire, aurait concerné une détente
des relations russo-turques. M. Chur-
chill aurait été sollicité de faire
comprendre à l'allié de Moscou qu'il
était vain de continuer à jeter ses
regards du côté du Bosphore et des
Dardanelles. Par la snite„.jà diverses
reprises, des informations ont a f f i r -
mé que cette dé tente était en voie
de devenir une réalité. A se référer
au silencej deJi.oSatadjoglou, on peut
se demander à la vérité s'il en est
bien ainsi ou, en tout cas, où en
sont actuellement les choses.

La p olitique d'Ankara apparaît
singulièrement souple ; elle suit une
ligne des p lus subtiles. Longtemps
fidèle à la neutralité , la Turquie a
pensé que cette formule était celle
qui la préserverait le mieux de la
guerre ; aujourd'hui , elle se décide
à miser — dip lomatiquement — sur
les Ang lo-Saxons, et elle redonne
ne à l'ancienne alliance avec Lon-
Ires. Mais on peut se demander en
Un de compte si ce n'est pas autant
pour se garantir contre l'Union so-
viétique que pour faire face à une
éventuelle menace allemande ; si ce
n'est pas aussi pour n'être pa s ab-
sente, ou jour de la paix, dc la table
des grandes assises internationales.

Bené BRAI«CHET.

Les Alliés accroissent leur pression
de la ligne Mareth au cap Serrât

A la veille de grands événements en Tunisie ?

Les Américains reprennent Gafsa, tandis que la 8me armée
soumet les positions de Rommel à un pilonnement intense

Q.G. DU GÉNÉRAL EISENHOWER
18 (Exchange). — Sur tout le front
tunisien , de la ligne Mareth jusqu 'à
Tamera, la tension est grande. Les
indices de l'imminence de l'attaque
alliée se multiplient. Il se pourrait
cependant que le général Eisenho-
wer attende jusqu 'à ce que les con-
ditions atmosphéri ques se soient dé-
finitivement améliorées, avant de
donner le signal de l'attaque. Une

Tanks lourds de la lre année britannique sur une route inondée par les
pluies dans le nord de la Tunisie.

nouvelle apparition du mauvais
temps contrarierait en effet les opé-
rations offensives.

On signale une vive activité de
patrouilles et d'artillerie sur tous les
secteurs du front. Des formations
blindées américaines se sont mises
en mouvement sur le front central
et ont occup é mercredi matin l'im-
portante ville stratégique de Gafsa,
qui avait dû être évacuée il y a Quel-

ques semaines. Il ressort des der-
nières informations qu'elles accen-
tuent leur progression en direction,,
sud-est. Les forces de l'Axe protè-
gent leur retraite par des champs de
mines très denses.

La lre armée britanni que a lancé
mercredi soir et au cours de la jour-
née de jeudi , d'énergiques contre-
attaques en réponse aux attaques
lancées précédemment par les Alle-
mands. Non seulement les Améri-
cains ont regagné tout le terrain
perdu , mais ils ont pu s'infiltrer
dans les positions de départ des Al-
lemands.

Les opérations se déroulant sur la
ligne Mareth doivent pour le moment
être tenues secrètes. La seule chose
qu'on en puisse dire est que les ca-
nons britanni ques et les bombardiers
de la R.A.F. ont pilonné pendant
toute la nuit les positions germano-
italiennes et que ce martèlement
s'est encore intensifié au cours de
la matinée de jeudi.

Remaniement du
commandement américain
ALGER , 18 (Exchange). — Le gé-

néral Eisenhower a relevé de ses
fonctions le major général Freden-
hall , jusqu 'ici commandant des for-
ces américaines en Afri que du nord ,
et a nommé à sa place le major gé-
néral Patton.

(Lire la suite des nouvelles
en dernières dépêches)

La bataille prend toujours plus d ampleur
dans les divers secteurs du sud de la Russie

La lutte est plus âpre que jamais sur le front de l'est

L' armée rouge continue de résister avec succès aux nombreuses
contre-attaques allemandes et améliore sensiblement ses positions

après avoir engag é des contre-manœuvres 
MOSCOU, 19. — De Harold King,

envoyé spécial de l'agence Reuter:
Selon les dépêches parvenues au-

jourd'hui , la grande bataille au sud
de la Russie, loin de présenter des
signes d'apaisement, s'étend sur un
front encore plus large, allant du
nord-ouest de Koursk au bassin du
Donetz.

Sur toute la ligne, les attaques al-
lemandes ont été repoussées ces
dernières 24 heures. L'avantage est,
en réalité, resté à l'armée rouge qui

Une pièce allemande antichar vient de toucher et d'incendier un tank
russe qui attaquait dans la plaine du Donetz.

a considérablement amélioré ses po- I
sitions à la suite de ses contre- :
attaques dans la région de Chu-
guyev, à une trentaine de kilomè-
tres au sud-est de Kharkov.

A l'extrémité septentrionale du
front sud, le haut commandement
allemand a jeté dans la bataille des
forces considérables afin de tenter
de résorber le saillant à l'ouest de
Sevsk, à 130 kilomètres au nord-
ouest de Koursk.

Dans la poussée contre Smolensk,
les deux colonnes russes s'appro-
chent du nord et de l'est de l'im-
portante bifurcation de Durovo , sur
la ' principale ligne Viasma-Smo-
lensk, à 80 kilomètres à l'est de
cette dernière. L'une de ces colon-
nes avance de Nikitinka et se trou-
ve à trente kilomètres seulement
de Durovo. *L'autre avance vers
l'ouest en suivant la principale voie
ferrée de Viasma. Elles ont devant

elles la vaste zone fortifiée proté-
geant Smolensk et une étendue de
80 à 130 kilomètres de forêts. Bien
que les forces allemandes conti-
nuent de reculer, elles opposent
une vive résistance tout particuliè-
rement sur les rivières.

Les contre-attaques russes
se développent favorablement

MOSCOU, 19 (U. P.). — Selon les
informations de dernière heure, les

contre-attaques déclenchées par les
Russes sur le front de Kharkov ont
abouti à de nouveaux succès impor-
tants. Plusieurs villes situées à en-
viron 30 km. au sud-est de Khar-
kov ont été évacuées par les Alle-
mands qui n'ont pas pu résister à
la pression de l'armée rouge".

Plus au sud, les troupes soviéti-
ques qui avaient reçu des renforts,
ont pu s'emparer de deux bases et
lignes fortifiées ennemies. On an-
nonce, en outre, que l'offensive rus-
se contre Smolensk est entrée dans
une nouvelle phase. Les troupes du
général Sokolovski, qui forment
l'aile droite de l'armée d'encercle-
ment, ont parcouru une grande dis-
tance sur la voie ferrée qui , de Vias-
ma se dirige vers Briansk , et pris
plusieurs localités.

Des nouvelles tout aussi bonnes
arrivent du front septentrional , où
les forces de Timochenko, qui opè-
rent au sud du lac Ilmen se sont
emparées de dix localités fortifiées.

Grande bataille aérienne
au-dessus de la région

de Kharkov
Le commandement allemand a

lancé contre la tête de pont de
Chuguyev ses escadrilles de « Stu-

ka ». Golikov a réagi en faisant ap-
pel à ses escadrilles de « Stormo-
vik » et de chasseurs. Une violente
bataille aérienne est en cours au-
dessus de cette rég*on, tandis que
d'autres formations de chasseurs
soviétiques attaquent les colonnes
allemandes en marche. La nuit der-
nière, des escadrilles de bombar-
diers lourds russes sont entrées à
leur tour en action et ont infligé de
lourdes pertes aux colonnes blin-
dées ennemies. Le journal « Krasha-
ja Svjesda » annonce que le ciel est
couvert d'avions et que les pertes
seraient lourdes de part" et d'autre.
Ce journal affirme en outre que les
efforts de l'ennemi ont atteint leur

• point culminant sur le front du Do-
netz.

(Voir la suite des nouvelles
en dernières dépêches.)

L'ÉLÉGANCE FRANÇAISE
SURVIT A LA DÉFAITE

TABLEAUX DE PARIS
(VOIR l_A «FEUILLE D'AVIS  DE NEUCHATEL» DU -1 -1 MARS -1943)

Promenade-éclair chez les grands couturiers
et les talentueuses modistes

Notre correspondant particulier de
Vichy nous écrit :

Le cœur de Paris ne bat plus dans
l'espace compris entre la place Ven-
dôme, l'église néo-grecque de la Ma-
deleine et les jardins aujourd'hui dé-
serts de l'Elysée. Il s'est déplacé
vers l'ouest et , remontant de quatre
cents mètres la rue du Faubourg-
Saint-Honoré, s'est installé dans le
triangle form é par la place Bauvau ,
l'église Saint-Philippe-du-Roule et le
rond-point des Champs-Elysées.

Quatre cents mètres peuvent paraî-
tre une distance négligeable au pro-
fane qui ignore tout des rites mysté-
rieux de cette religion qu 'est à Pa-
ris l'élégance féminine; pour l 'initié ,
ils marquent la frontière qui sépare
deux mondes, l'un sur le chemin de
l'oubli qui n 'est plus à la mode, l'au-
tre sur la voie du succès qui est au
contraire le lieu géométrique de la
mode. •

* *
En dix minutes, sur le trottoir de

droite de cette rue qui est en passe
de devenir aussi célèbre que la rue
Royale, j 'ai croisé dix femmes habil-
lées, coiffées, chaussées comme on en

rencontre seulement à Paris. Passant
de l'autre côté de la chaussée, j'ai
dénombré à peu près autant de filles
magnifiques dont la moitié au moins
étaient des «mannequins» ainsi qu 'en
témoignait leur extrême j eunesse
jointe à cet indéfinissable genre «dé-
marche apprêtée » qui n 'appartient
qu 'aux professionnelles de l'élégance.

Dans ce Paris voué au culte de la
beauté, Saint-Philippe-du-Roule est
de loin la première paroisse et sa
façade de temple hellénique vue par
un architecte contemporain de Dide-
rot sert de point de ralliement à la
haute couture et à la haute mode,
ces deux sœurs jumelles vénérées
par nos compagnes et maudites par
les hommes qu 'elles ruinent petit à
petit, aussi sûrement que le taret
transperce la plus épaisse des carè-
nes.

* ' *
Après bien d'autres, j e me dois de

répéter que la mode est magnifique
cette année et d'une originalité qui
déjoue les innombrables pièges à
loup des restrictions. Robes, man-
teaux et chapeaux ont gardé ce ca-
chet inimitable de « chic parisien »

et autour des vieilles maisons d'illus-
tre réputation (Lanvin . Chanel , Fa-
quin, Worth, Lelong, Molyneux, etc.)
grandit une brillante cohorte de jeu-
nes couturiers dont les audaces; ne
sont pas sans séduire. Les noms de
Jean Farrell , de Balenciaga, de
Grès, de Jacques Fath sont sur les
lèvres de toutes les belles... mais
toute médaille a son revers car ces
«jeunes» habillent terriblement «jeu-
ne» et leurs modèles exigent des
tailles de guêpes, des jamb es lon-
gues comme les lys, des hanches
passées à la meule, des cous graciles,
des bras en fuseau comme en ont
les vierges timides et rougissantes
de la poétique école d'Avignon.

A la fois couturiers et modistes,
ces patrons impétueux bousculent les
traditions les plus solidement éta-
blies aussi bien pour la coupe que
pour les mariages de couleurs. C'est
à eux qu 'on doit cette étonnante flo-
raison de chapeaux aussi excentri-
ques que délicieux et qui demeure-
ront un témoignage bien caractéris-
tique de notre époque déséquilibrée.

M.-G. GÊLIS.

(Voir la suite en septième pa_*e>

Où M. Grimm prend nettement
parti contre le communisme

L'OPINION DE L'EX-CHEF DE LA GREVE DE 1918

«Rendre une existence légale aux partis interdits
équivaudrait à inviter l'étranger à se mêler de "nos affaires »

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

M. Robert Grimm a passé long-
temps pour le plus farouche des ré-
volutionnaires. Le souvenir de la
grève générale reste encore attaché
à son nom qui , de temps à autre,
sert encore d'épouvaritail à bour-
geois. Mais le hasard a voulu — un
hasard puissamment aidé par les
mérites personnels de M. Grimm —
que le «x démolisseur » d'autrefois
se trouve aujourd'hui placé à la tête
du département cantonal des tra-
vaux publics dans le conseil exé-
cutif du louable Etat de Berne, et
c'est en grand cbnstructeur que le-
chef du parti socialiste s'acquitte
de ses fonctions. Le chemin n'est
pas toujours très long entre le banc
de l'opposition, même la plus irré-
ductible en apparence, à celui du
gouvernement, et M. Grimm n'est
pas seul à l'avoir parcouru.

Si, en vingt-cipq ans, M. Grimm
a quelque peu revisé sa « tactique »,
il a gardé du moins cet esprit clair,
cette intelligence éprise de logique
— chose qui n'est point si commu-
ne chez nos excellents Confédérés
— ce jugement aigu qui ont toujours
fait de lui l'une des fortes têtes du
monde politique, l'un des orateurs
les plus écoutés du parlement, l'un
des porte-parole les plus influents
de son parti et de son groupe. Sa
volonté, qui se marque dans son re-
gard, dans son geste, dans le ton de
ses paroles, trouve maintenant à
quoi s'appliquer, pour le bien de la
république, et il est des adversaires

déclarés de l'ancien tribun révolu-
tionnaire qui se demandent si l'on
n'aurait pas été bien avisé de lui
ouvrir l'accès à une scène plus vaste
encore.

Certes, M. Grimm est resté socia-
liste, même doctrinaire. Ce n'est pas
sur lui qu'il faut compter pour;:hater
le retour du libéralisme économique.
Cet homme qui s'entend si bien à
faire marcher les rouages de la ma-
chine administrative — sa gestion
à la tête des services industriels de
la municipalité bernoise est restée
un modèle de direction — n'a pas
peur de voir l'Etat se charger de tâ-
ches nombreuses et diverses. Mais
ce n'est pas dans le désordre, ni à
la faveur du désovdre, qu'il désire
réaliser son programme politique.
11 sait que si le socialisme veut con-
quérir le pouvoir , il n'y parviendra
que dans la discipline. C'est pour-
quoi , si paradoxal que cela paraisse,
M. Grimm est un adversaire déclaré
du communisme, et il vient de le
faire savoir dans un article dont , on
n'a pas trouvé de pareil , pour la vi-
gueur, dans aucun journal « bour-
geois ».

Il expose, en effet , dans le « Jour-
nal des ouvriers métallurgistes suis-
ses », pourquoi il ne signera pas la
pétition qu'on lancée en faveur de
Nicole et des communistes quelques:
« intellectuels ou semi-intellectuels »
aidés de quelques « solitaires ro-.
mantiques, poussés par le besoin de-
se faire valoir ». G. P. *

(Voir la suite en septième page)

La police française vient d'arrêter
dans l'ancienne zone non occupée le
général Altmeyer, qui fut chef dn
Deuxième bureau, puis rédacteur en

chef du « Petit Marseillais ».

L'arrestation
d'un général français
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Magasin
avec grande vitri-
ne, arrière - magu-
«si N , toutes  commo-
dités, à louer, fau-
bourg du I-ac 31.

Pour le 15 avrU,

joli appartement
d'une chambre et cuisine,
g. Bplch'ge.T, Neubourg 15.

Séjour d'ete
Appartement meublé, «le

trols pièces, k louer à la
Montagne de «Oernler. Loca-
tion k la ««saison ou à l'an-
née. Situation Idéale et
tranquille à proximité de la
Vue d-es Alpes. S'a<lresser à
R. Meyer, CJrétête 75, la
Cttaux-de-Fonds.

A louer Jolie chambre
meublée. Vieux-Châtel 29,
1er à gauche.

Demoiselle cherche pen-
_on, deux repas. Paire of-
fres avec prix sous A. G.
190 au bureau de la Feuille
d'avis.

j On cherrche k louer un
«appartement meublé

de deux chambres et cuisi -
ne, avec tout coniort. —
_»roximlté du lac de préfé-
nence. Offres avec prix sous
P 1.S54 N à Publlcltas, Neu-
chfttel. 

Oin cherche à louer pour
tout de suite une chambre
et cuisine meublées, dans
chalet ou appartement. Of-
fres écrites à F. A. 198 au
bureau de la Feuille d'avis.
¦ Monsieur ayant situation
stable ohorch e

• CHAMBRE
indépendante, tranquille. —
Jidiresser offres écrites k M.
F. 192 au bureau de la
FeulUe d'avis.

On cherche pour tout de
suite une

jeune fille
pour aider dans le ménage.
Aurait l'occasion d'appren-
dre la langue allemande.
Offres avec photographie a
Ch. Tschaggelar, salon de
coiffure, Granges («Soleure).
Tél. 8 57 47. 

Cuisinière
bonne à tout faire
expérimentée, de confiance,
demandée par famille de
trois personnes à Neucha-
_el. Bons gages. Offres écri-
tes sous Z. N.,194 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On demande urne

bonne à tout faire
sachant cuire, dans ménage
de trois personnes. Bons ga-
ges et bons traitements. —
Ecrire à R- R. 196 au bu-
reau- de la Feuille d'avis. *,

' On cherche, pour Cla-
rens, une

JEUNE FILLE
ed bonne éducation et de
toute confiance, auprès de
deux enfants. Salaire : 70 f r.
Ecrire: P. 66803 V. Feuille
d'avis, VEVEY. AS 17110 L

Jardinier
célibataire, demandé pour
tout de suite. ConmalssaTi-
ces des cultures maraîchè-
res approfondies. Place k
l'année. Meilleures référen-
ces et certificats exigés. —
Offres sous chiffre OF8349L
à Orell FussU-Annonces,
Lausanne. AS 20229 L

Ouvrier boulanger
est demandé par Wllly
Mêler, à Hauterive, pour le
ler avril. 

On cherche une

jeune fille
soigneuse, cc«m-ne aide de
ménage, pouvant dormir
chez ses parents. Offres k
case 19407, k «Serrières.

On cherche un Jeune
homme propre comme

commissionnaire
Occasion d'apprendre la
langue allemande. Vie de
famille. Offres k boulange-
rie-pâtisserie H. Battig,
BUmpllz-Berne. 

Cuisinière et
femme de chambre
sérieuses et de confiance,
cherchées par ménage soi-
gné, trois personnes, a la
campagne, Jusqu 'à l'autom-
ne. S'adresser à Mme Ver-
net, rue Neuve 8, Nyon.

On cherche pour tout de
suite, éventuellement après
Pâques, une

jeune fille
hors de l'école pour aider
dans le ménage et au Jar-
din. Vie de famille . Bou-
cherie <ît restaurant Oerber,
Aarwangen (Berne). 

On cherche
«tons grande exploitation
agricole une jeune fille «sor-
tant de l'école pour ald«ar k
la cuisine et au Jardin. Oc-
casion d'apprendre la lan-
gue allemande. Vie de fa-
mille (bernotse). Salaire et
entrée «selon entente. Offres
k Mme Morgenegg, ferme
Botberg, Marlasteln près de
Bâle (Soleure), Tél . 8 60 89.

LES OCCASIONS
MEYER

à l'avenue de la Gare 19
vous offrent :

30 lits complets à une ou deux places,
dont plusieurs lits jumeaux;

20 armoires à deux ou trois portes;
12 toilettes modernes et autres;
20 tables à allonges de chambre, ovales,

rondes;
2 chambres à coucher en noyer poli (.très

modernes) ;
4 chambres à coucher, à un et deux

lits;
5 armoires à glace, à une, deux ou trois

portes;
2 secrétaires, noyer;
2 salons;

15 divans-lits, canapés et autres;
10 fauteuils modernes et autres;
1 mobilier de véranda;
5 bibliothèques modernes;

10 buffets de service modernes et autres;
3 bureaux ministre et autres;
1 salle à manger, en chêne fumé ;
1 table pour machine à écrire;

100 chais-ss rembourrées et autres;
2 lampadaires;

25 lavabos, commodes et aut res;
2 horloges;
2 pendules neuchâteloises;
2 commodes anciennes;

plusieurs meubles anciens,
ainsi qu'une grande quantité de meubles

d'occasion, trop long à détailler.
Magasin de vente ouvert tout le»
jours à l'avenue de la Gare 19

I NEUCHATEL. - Tél. 5 23 75
I ACHATS - VENTES - ÉCHANGES

Achats - Ventes -
Echanges ̂ uS
aux OCCASIONS MEYER,
avenue de la Gare 19,
Neuehfttel , téiéph. 5 23 75.

Paille de vigne
est demandée par Préd.
Mêler, la «Coudre, ainsi
qu'un coupe-paille.

A vendre un lot de SPI-
RIFIX (fils de fers galva -
nisés qui remplacent les at-
taches d«3S vignes).

LIVRES
anciens et modernes, livres
d'écoles secondaires et su-
périeures «sont demandés*
par la librairie DDBOIS
(sous l'hôtel du Lac). Té-
léphone S 28 40. 

On demande à acheter un

pousse-pousse
moderne, usagé, en bon
état. Adresser offres écrites
avec prix k B. S. 131 au
bureau de la Feuille d'a-
vis. 

MADAME ROGNON
ru© de l'Ancien-Hôtel-dc-
«7111e, Neuchatel . achète lin-
gerie , vêtements, etc. Paie-
ment comptant. Tél. 5 38 05
et 5 38 07 *

On demande à acheter
une

poussette
moderne, usagée, en partait
état. — Adresser offres
écrites avec prix k Léon
Hossmann, garage, Auver-
nier, téléphone 6 21 32.

Perdu, lundi 15 mars, une
paire de

LUNETTES
monture écaille, double vue.
Parcours : rue de la Gare
à la Crolx-du-Marché. Priè-
re de la rapporter contre
récompense au Home, rue
Louls-Favre.

K______B____H----a«~HHB«~a.iH____ ~.l--M
' ; Madame «J. DOTLAIN-FAVEY,

Monsieur et Madame A. DUPLAIN-SAUTEBIN
et leurs enfants,

Mademoiselle Jacqueline DUPLAIN,
et. les famil les  parentes et alll«Ses,

profondément touchés par )«es nombreux témol-
l gnages de sympathie reçus à l'occasion de leur

grand deuil ," expriment leur très vive reconnais-
sance à tous les amis et lecteurs de PIERRE
DESLANDES.

"S Madame Marguerite
ELZINGRE et famlUe,
profondément tou-
chées et réconfortées
par les nombreux té-
moignages de sympa-
thie dont eUes ont été
l'objet, expriment leur
vive reconnaissance à
tous ceux qui ont pris
part k leur grand
deuU.

I Chézard,
f .  le 16 mars 1943.

Profondément tou-
chée, la famille de feu
Monsieur Jules SAN-
DOZ-AMEZ-DROZ ex-
prime sa vive recon-
naissance aux nom-
breux parents et amis
qui l'ont entourée et
lui ont témoigné tant
de sympathie pendant
la maladie de leur
cher père et dans le
deuil qui vient de le
frapper.

Vllllers, mars 1943.

B J j J ij  w ' i L I SI ¦̂_h% __y « ~By « \ S_ m I 2H I m\ a -

Nous cherchons à acheter des

vases de vins
usagés contenant de 2000 à 10,000 litres, en bon
état. — Offres avec prix sous chiffre 0.2862 T.,
à Publicitas, Thoune. AS 17927 B

On cherche
un garçon hors de l'école
pour aider k la campagne.
Aurait l'occasion d'appren-
dre la langue allemande.
Vie de faim 111e et gages à
oonvetnir. S'adresser à M.
Eduatrd Rentsch, Erlach-
strasse, Anét.

«On cherche pour tout de
suite, une

PERSONNE
DE CONFIANCE

dévouée, éventuellement
Infirmière non diplômée,
pour soins k deux dames
très âgées ; un peu de ser-
vice de chambres est de-
mandé. Adresser offres avec
certificats sous chiffres V.
D. 140 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande une

jeune fille
pour aider au ménage et
au magasin. — Aux Oc-
casions, A. Loup, place du
Marché 13. 

Cuisinière
bonne à tout faire est de-
mandée pour époque à
convenir chez Mme G. de
Coulon. faubourg de l'Hô-
pital 60 ; plaoe stable, bons
gaRts. 

On cherche une

JEUNE FILLE
au courant des travaux du
ménage. Bons gages. — Of-
fres à Boulangerle-pâtlsse-
rie Probst, Marin. 

Je cherche pour tout de
suite un bon

CORDONNIER
Bon salaire. E. Hunzlker,

rue du Progrès 91, la Chaux-
de-Fonds.

On cherche une

jeune fille
propre et active, sachant un
peu cuire, pour entrée im-
médiate. Bons gages et vie
de famille. — S'adresser :
Mme Wyss, rue J.-J. Lalle-
mand 7.

Je cherche une bonne

cuisinière
pour le ler avril; salaire :
80 à 100 fr. par mois, mé-
nage de deux personnes. - -S'adresser k Mme Ernest
Weber, le Pâquier (Val-de-
Ruz).

Agriculteur cherche

JEUNE HOMME
âgé de 15 k 18 ans. Bonne
nourriture et vie de famille
assurées. Famille Louis Bé-
trlx, Orêt-Pellaton sur Tra-
vers (Neuchâtel). 

Jeune fille
honnête et travailleuse,
pourrait entrer dans bonne
famille de vigneron pour
aider aux travaux du mé-
nage. Bons soins assurés. —
Adresser offres a Mme
Teutech-Schwyzer, Gléres-
se, lac de Bienne.

Je cherche pour le 1er
avril,

COIFFEUR
dames-messieurs

très capable, nourri et logé,
congé lundi. — Faire offres
avec certificats et photo-
graphies sous S. V. 189 au
bureau de la FeuUle d'avis.

Commissionnaire
demandé par maison de la
place. — Date d'ratrée : 13
avril-ler mai. Se présenter
au magasin de fleurs An-
toine, Concert 6.

Brave

jeune fille
habituée à tous les travaux
de ménage cherche place où
elle pourrait se perfection-
ner dams ia cuisine. Vie de
famille désirée. — «Sages k
convenir. Entrée : 15 avril.
Offres à Mlle Alice Hess,
Blelchenbergstrasse, Blbe-
rist ( Soleure).

Jeune Suissesse alleman-
de

cherche place
dans bonne famille pour
apprendre la langue fran-
çaise et aider au ménage.
Faire offres à poste restante
H. 25, Marin. 

On cherche pour

JEUNE FILLE
sortant de l'école, place
dans bonne famille pour ai-
der au ménage et garder
un ou deux enfants où elle
pourrait apprendre la lan-
gue française. Vie de famil-
le désirée. Eventuellement
on ferait échange avec Jeu-
ne fille désirant apprendre
l'allemand aux mêmes con-
ditions. S'adrefsser k M. Al-
fred Kaspar, Oberkulm (Ar-
govie). A partir de 18 h.,

1 téléphone OberHulm 3 81 92

Jeune fille ayant quitté
l'école,

cherche
place

auprès d'enfants, pour ap-
prendre la langue françai-
se. Bons traitements de-
mandés. Eventueltement
comme deinl-rjenslonnaire.
S'adreisseT à Gotz, Aare-
strasse 10, Thoune.

Jeune fille
âgée de 16 ans, hors de l'é-
cole, cherche pour le ler
mai une place facile dans
ménage et auprès d'enfants
où elle pourrait se perfec-
tionner dans la langue
française. Offres à Mme E.
Rihs. Baren, Orpund près
de Blfjnne.

Quelle famille
agréable prendrait notre
fille âgée de 18 ans, com-
me aide. (A déjà été en ser-
vice dans de bonnes famil-
les). Possibilité de suivre
des cours k l'école de com-
merce l'après-mldl ou le
soir désirée. — Famille G.
Schlappl-Allemann, institu-
teur, Lenk i/S (Berne).

Jeune fille
(âgée de 16 ans), honnête
et travailleuse, cherche
place pour aider au ména-
ge, de préférence à la cam-
pagne. S'adresser à Edith
Evard, les Posats sur Cer-
nier (Val-de-Ruz).

APPRENTIE
On d«B«m_nde une Jeune

fille comme apprentie

giletière-culottière
Adresser offres écrites k

C. H. 191 au bureau de la
FeulUe d'avis.

Bien coiffée
par

M. WERMEILLE
TERREAUX 5 v

Tél. 5 19 19

JOURNÉE DES FEMMES
NEUCHATELOISES
Neuchâtel - 21 mars 1943

9 h. Mtesse à l'Eglise catholique.
9 h. 15 Culte. Mlle von Auw, pasteur à Saint- \ _, g.

Loup. I I fr
10 h. 15 Ouverture de la séance par M. le conseil- ;.

ler d'Etat Camille Brandt. f __ S
10 h. 30 « Ce que nous avons à défendre ». \ ¦ g

La situation militaire. Major Privât. i » a
11 h. 30 « Activité du Service civil féminin ». \ S s

Mme Haemmerli-Schindler, présidente du ] 3 g
Service complémentaire féminin . / » B

12 h. 30 Pique-nique au restaurant de la Paix.
Chacune apportant ses provisions. (Po-
tage 60 c, 1 coupon.)

13 h. 45 Films. \ S «H
14 h. 15 Activité de l'Union suisse des paysannes. I | S

Création d'une branche dans le canton. I " S*
Mlle Oettll, secrétaire de l'Union suisse ' g- ™
des paysannes. / _r §

15 h. 15 « La femme dans la communauté ». I _, _>
M.ne Henry Mottu . Genève . ] % g

Collecte pour aider à couvrir les frais. J M a

Deuxième quinzaine de l'Union Commerciale
SAMEDI 27 MARS 1943, dès 14 h.

A L'ÉCOLE SUPÉRIEURE DE COMMERCE \
DE NEUCHATEL

Concours ne dactylographie
avec épreuve facultative de sténographie

organisé par la Fédération des sociétés d'études 'J
commerciales de la Suisse romande

ouvert GRATUITEMENT a tous les sténo- 1
dactylographes. Les candidats qui auront *
subi les épreuves avec succès recevront un
diplôme.

Dernier délai d'inscription :

20 MAR11943
auprès de l'Union Commerciale •

Coq-d'Inde 24, à Neuchâtel
Pour le Val-de-Travers, le concours aura lieu le
même Jour , à la même heure, dans les locaux de
l'Union commerciale, section du Val-de-Travers,

rue du Collège 4, à Fleurier ^

Pouponnière de Montreux
ECOLE DE NURSES

Stage de douze mois. Entrée : de mai à septembre.
Age minimum : 18 ans. Placement des nurses di-
plômées. Prospectus à disposition. La Pouponnière ,
avenue des Alpes 28, téléphone 6 41 50. AS 7789 L

i«l.^M-______________ M_l--MH--BIIH_HH_i
5 Pour visiter les ateliers de mécanique, garages,

etc., on clierche un

voyageur
j entreprenant, capable. Fixe, provision et frais de
J voyage. Les offres, écrites à la main avec photo-
!? graphie, sont à adresser sous chiffres D. P. 193 au
;; bureau de la FeulUe d'avis. Il sera répondu à
;' toutes les offres.

On cherche, pour entrée immédiate,

ouvrières brunisseuses
et polisseuses

au courant du travail d'orfèvrerie. Age : 20 à 25
ans. Travail propre, places stables pour personnes
sérieuses. Se présenter à l'Orfèvrerie Christofle,
Peseux, entre 9 et 12 h. ou entre 15 et 18 h., samedi
après-midi excepté. P 1860 N
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de publicité de

| premier ordre
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CRAY - NEUCHATEL
ST. HONORÉ 3 l'r ETAGE

Accords et
réparations de

PIANOS
Personnel qualifié

AU

Ménestrel
MUSIQUE

N E U C *H A T E L

!__, V SaW m ' * -JmW^\̂ —~—

MANUFACTURE
DE PAPIERS

•M NEUCH ATI ' - / :



Emp lacement- «p icianx exlg ft ,
20 o/o de -urcharg»

Lei avUmortuaires.tartiifs.—rgentietle»
réclam es sont reçu» jus qu'à 3 h. du matht

Sonnette de nuit : S, me dn Temple-Neuf

Ou.vettu.te de i&iûon
S A I S O N  N O U V E L L E
NOUVELLES TOILETTES

j LE L O U V R E
vous présente

UNE MA GNIFIQ UE COLLECTIO N PRIN TANIÈRE
j

qui est le ref let exact des dernières créations
de la mode actuel le .
Vous serez émerveillées

du choix complet
de la qualité sans égale
du chic particulier

de tous les modèles que nous avons choisis pour vous.

Nos 6 vitrines vous en donneront un aoerçu le vendredi 19 mars, à 18heures

N E U C H A T E L  "̂ ^

-

Vente d'immeuble à Fleurier
Les héritiers de Mme Emma Morel exposeront

en vente, par enchères publiques, l'immeuble
dont ils sont propriétaires à Fleurier, compre-
nant maison d'habitation avec jardin, rue de
Buttes No 13. Les enchères auront lieu samedi
20 mars 1943, à 15 h. 30, à l'hôtel de la Poste,
à Fleurier.

Pour tous renseignements, s'adresser à M. Ed.
Dubois-Brocard, agent d'affaires à Fleurier, ou
aux notaires Vaucher, à Fleurier.

~~ f̂t _̂ * mW Jtmmft t ^^\̂*̂ \ ¦ ft _̂, "«'

___G ' i'¦-  ̂¦ - ¦ -., §5 -—y or ''jVJ_É_t ï 9̂Ç-' x /yy1̂ z^o— *̂ \ \ __î«'*"_2_^
—^̂  _*
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*e' comme toujours pour 1943

^ ŷA^ /  ^  ̂ le chic incontesté des toilettes
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A la Béroche
beau terrain
avec grève

et petit ohalet, a vendre.
Arbres fruitiers. — Ecrire
_«ous G. L. 159 au bureau
lie la Feuille d'avis.

A vendre du

trèfle perpétuel
au prix du Jour. S'adresser
& là Colonie agricole du
Devons, l̂nt-Aubln. Télé-
phone 6 71 «79.

Beau lit Louis XV
noyer ciré, 185x90 cm.,
sommier, trois-coins, mate-
las crin animal, remonté
au complet, 135 fr., et un
«sommier 40 ressorts, remon-
té, prix : 38 fr. — Atelier
O. Reymond, tapissier, Cha-
pelle 23, Peseux.

? 

Réduction
de prix

sur nos cafés r«3tls, 5
sortes. «Comme le fa-
meux thé Typho... est
notre thé pointes Fan-
nlng en vrac. Maga-
¦ slns Mêler.

A vendre un Joli

vélo de dame
chromé, en parfait état,
avec lumière, pneus com-
me neufs. S'adresser : fau-
bourg du Lac 39.
A vendre un

PIANO
« Sohmldt-Flohr », en très
bon état, cordes croisées.
«Ctomba-Borel 10, ler étage,
Wydler-Genet. *,

Magasins Meier
Nos zwlebachs à la farine

blanche, à 80 c. le paquet,
à volonté. Saccharine : as-
sez pour chacun.

Compote de fruits
sans sucre 

donc
sans coupon 

aux
Abricots 

& 3 f r. 86
le bocal d'un litre ¦

Pêches moitiés —
pelées

3 f r. 66 le bocal 
d'un litre

verre compris

ZIMMERMANN S.A.

OCCASIONS
Deux potagers k trols et

deux trous, remis k neuf
et bien conditionnés, sont
à vendre à prix avantageux,
ainsi que quelques tables
pour cuisine, toutes dimen-
sions, depuis 15 fr. — E.
Chautems, tapissier, «Colom-
bier.

«~_——i—i_____________r

Occasions
A vendre machines à cou-
dre, aspirateurs, lit en fer,
cuisinière à gaz trols feux,
Radio Alpa Ch. Remy,
Seyon 9a, Tél. 5 12 43.

<__m_ _̂^ - ' "_«^rti

TJN BRILLANT
OTJ PIERRE «rorjLEOR

E. CHARLET. sous le théâtre

Pour changer 
vous goûtez volontiers

Thon 
en sauce rouge

(escabèche)
ce thon 

• es1
beau blanc 

fr. 2.30 la boîte
de 230 gr. net 

fr. 2.80 la boîte
de 280 gr. net 

Thon au naturel —
donc sans huile

s'emploie comme le
saumon 

fr. 2.85 la boîte
bk. 0.285 

ZIMMERMANN S.A.

Boucherie A D A 11 POP Hôpital 15 M
Tél. 5 26 05 #§¦ If Ulll Cl Neuchâtel I

VENTE SPÉCIALE DE Ë|

bœuf à rôtir et à bouillir S
Poulets - Lapins |1

Nous invitons notre clientèle à nous passer I
ses commandes j*f_S

LA VEILLE DES JOURS D'OUVERTURE pf

Saucisse
de veau

avantageuse
A LA BOUCHERIE

R. Margot
SEYON S

Potager à gaz
quatre feux, deux fours,
usagé ; un livre de modèles
de décorations pour pâtis-
serie. Demander l'adresse
du No 188 au bureau «de la
Feuille d'avis. 

A vendre d'occasion
deux voitures, en parfait
état, un fort train «le de-
vant et un de derrière, avec
mécaniques. — S'adresser à
Georges _l*_lngre, maréchal,
Chézard.

Administration : 1, rue dn Temple-Nenf
Rédaction t 3, rne dn Temple-Nenf

Bnrean ouvert de 8 h. à 12 h. et de
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu'à 12 h.
La rédaction ne répond pas des manui-
crits et ne se charge pas de les renvoyer

\ _̂y 4 atouts
1. (In comme du beurre
2. onctueux comme du

beurre
3. meilleur marché que du

beurre
4. économise coupons de

beurre et de fromage
— tout cela avec le fro-
mage Chalet - Sandwich
(% gras) 225 gr., 6 portions
pour 150 gr. de coupons,
seulement Fr. 1.06 net.

A vendre doccasion

deux lits
dont un complet, et un
d'<i!nfant, plus 200 cho-

plnes fédérales. Demander
l'adresse du No 195 au bu-
reau de la FeulUe d'avis.

Lames
rasoirs

Fiancés
Demandez notre brochu-

re de renseignements:
< Que devez-vous savoir
avant de faire l'achat de
vos meubles ? »

I>a brochure vous sera
envoyée gratuitement par
MEUBLES BIENNA S. A.,
Bienne, chemin Seeland 3.*,

A vendre belles

semences de
pommes de terre

« Aclcerseegen », au prix du
Jour. — Chez Jean Ruchtl-
Jakob , Engollon.

A vendre un superbe

veston de cuir
presque neuf. S'adresser :
faubourg du Lac 39.

A vendre

BATEAUX
A RAMES

avec vivier, depuis 380 fr.,
franco gare. — E. PUnter,
Puchsenrled 13, Blenne 6.

Vélo
pour homme, bons pneus,
est à, vendre, chez M. Mai-

I re, Cassardes 11.

Vélos
d'hommes et de dames,
neufs, grand luxe, chromés,
trois vitesses (moyeux) et
de bons pneus, sans carte,
complets, pour 320 fr. piè-
ce, garantie deux ans. Chez
Hans Muller, Neuchatel,
rue du Bassin 10, 4me
étage. Tél. 5 36 38.

A vendre belle
chambre à coucher
simple, avec bonne literie
et duvets, ainsi qu'une
belle
chambre à manger
pratique et «solide. Le tout
à prix très avantageux :
comptant 1750 fr. — Offres
sous chiffres AS 1500 J aux
Annonces Suisses S. A-,Blenne. (E. P. K. No 207)

Radio moderne
à vendre, trois longueurs
d'ondes, œil magique, usa-
gé. Offres écrites sous P. A.
1B7 au bureau de la Feuill»
d'avis.

LA PLUME-RÉSERVOIR
qui convient ù votre main

se trouve chez :

DELACHAUX & NIESTLÉ i:
PAPETERIE 4, RUE DE L'HOPITAL

Immense choix des meilleures marques :

SWAN - WATERMAN - PARKER - PELIKAN
MONT-BLANC - SŒNNECKEN - MONTE-ROSA

VOYEZ NOTRE DEVANTURE !
ENTREZ, NOUS VOUS CONSEILLERONS

Réparations soignées par des spécialistes

'- '^̂ ŒmmmmmT. ¦ ¦ _-M_HW__J_—B_——————___———I

A Mauj obia
Â vendre bâtiment de trois logements et rural.

Conditions avantageuses. S'adresser à la Banque
Cantonale Neuchâteloise. -



La jeune fille
des îles lointaines

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel *

par 27

Jean de LAPEYRIÊRE

Cef homme était-il donc fou, se de-
mandait-elle, pour avoir agi de la
sorte ?

Avertie par une sorte de malaise in-
défini , elle sentit qu'on la regardait.
Tournant la tête, elle vit Bloosdam à
la barre ; il était entièremen t absorbé
par la conduite de cette tartane lour-
de et difficile en comparaison du co-
tre don t il avait l'habitude. Il ne se
«souciait point de la jeune femme ;
pas plus d'ailleurs que le Canaque oc-
cupé à la manœuvre. Harry était ab-
sent. Il devait fouiller les cabines,pour
faire l'inventaire de ce qu 'elles con-
tenaient. May, alors, ramena, son re-
gard vers une forme immobile, éten-
due sur le pon t, en plein soleil. C'é-
tait un homme, étroitement ligoté... Le
visage tourné vers elle, il la considé-
rait d'un air pensif . L'expression de
ses grands yeux verts, dont la fixité
décelait une rêverie douloureuse,
troubl a la jeune femme. Elle se leva
et s'approcha du prisonnier. Il ne fit
pas un mouvement. Les coïklcs le ser-

raient trop fortement, il ne pouvait
remuer. On sentait qu'il respirait dif-
ficilement, son front et ses tempes
étaient couverts de sueur.

— Vous vous attendiez à une tout
autre récompense, sans doute ? lui dit
May, en le toisant avec mépris. Vous
êtes un imbécile !„.

Un sourire amusé détendit le visage
creusé de Gaston de Ladune.

— Si vous croyez être la première
femme à le penser... répondit-U.

Il s'interrompit quelques secondes
pour rire-, malgré la souffrance évi-
dente que devaient lui causer les liens
qui l'entouraient.

— Que voulez-vous, je suis incorri-
gible, reprit-il. D'ailleurs ne croyez
pas que le tra itement que je subis me
déçoive, je n 'attendais rien de mieux
de vos amis. Du moment que j'agis se-
lon mon bon plaisir , je trouve tout
naturel que les autres en fassent au-
tant.

— Vous êtes fou 1 s'excilama-t-elle,
avec un accent de pitié. Je le regrette ,
malgré ce que vous avez fait pour
moi , je ne puis , moi , absolument rien
faire pour vous. Je suis convaincue
que Bloosdam et les autres ont l'in-
tention de vous tuer. Je ne puis les
empêcher. D'ailleurs même, je leur
donne tout à fait  raison , il vau t mieux
se débarrasser des individus de votr e
espèce. Ils sont beaucoup trop dange-
reux à tous lés points de vue.

Cette déclaration «ne parut guère
impressionnée le jeune homme. Ses
lèvres continuèrent à sourire avec la

même expression de légèreté narquoi-
se.

— Mademoiselle, répondit-il, est-il
indiscret de vous demander votre
nom ? Je serais enchanté de le con-
naître.

— Pourquoi ? s'étonna-t-elle, dé-
concertée par une telle question. Je
ne vois pas oe à quoi peut vous servir
une pareille curiosité... Je vous le ré-
pète, Bloosdam et les autres ne vous
feront pas grâce. Enfin, si cela peut
vous satisfaire, sachez «que je m'appel-
le May Gurney.

— May... C'est un nom gracieux. Il
vous sied merveilleusement, Vous êtes
adorabl e, miss May Gurney... adorable
comme une de ces belles fleurs véné-
neuses dont le parfum suffit à vous
tuer ! Tenez... Je vous adore.

— Vous êtes fou , répéta-t-elle. Irré-
médiablement fou.

Elle considéra encore un instant,
avec indécision , Je visage sourian t et
pâle du jeune homme, puis, se détour-
nant avec brusquerie, elle s'éloigna
sur le pont , Harrjy Gurney: venait de
remonter des cabines ; elle le rejoi-
gnit. Le frère et la sœur échangèrent
quelques mots. La jeune femme an-
nonça vraisemblablement quelque
chose de très drôle à Harry, car celui-
ci éclata de rire en l'écoutant. Ensui-
te, après un hochement de tête , il se
sépara d'elle et s'avança vers le pri-
sonnier.
| — Eh bien ! mon garçon, fit-il en
ricanant , le soleil ne vous i)ncommode
jpas trop ? Patientez un peiî; j 'ai idée

que demain vous n'en souffrirez plus.
— Malheureusement, nous ne som-

mes pas encore à demain; répliqua
tranquillement Ladune. Aussi, en at-
tendant , si vous n'aviez rien de mieux
à faire, vous pourriez toujours vous
procurer un éventail et me donner un
peu d'air. C'est une simple suggestion
de ma part.

Ces paroles déclenchèrent la gaieté
de Guerney. Il enveloppa le prison-
nier d'un regard joyeux .

— Décidément, May avait raison ,
dit-il , quand elle m'affirmait que vous
étiez un singulier individu. Vous avez
Je sens de l'humour, c'est dommage
que nous soyons obligés de nous dé-
barrasser de vous.

Se penchant sur le Français, il le
saisit par les épaules et le traîna jus-
qu'au pied du mât , à l'ombre de la
grande voile. Puis examinant les cor-
des qui le liaient, il les desserra un
peu.

— Voilà vous serez mieux ainsi
ajouta-t-il. Vous pourrez prendre
patience.

— Dites donc, s'écria Ladune avec
une expression inimitable de raillerie,
pendant que vous y êtes, ne pourriez-
vous pas me détacher complètement ?

Harry Gurney ne répondit pas et
s'éloigna en riant.

— Merci , tout de même, lui cria
Ladune, et mes compliments à votre
charmante sœur.

Gurney était allé retrouver May ;
ensemble, il rejoignirent Bloosdam à

la barre. Un entretien animé s'enga-
gea aussitôt entre eux.

Allongé à l'ombre maintenant, la tê-
te appuyée contre le mât, Gaston de
Ladune se sentait reprendre des for-
ces. Malgré l'attitude ferme et mo-
queuse qu'il avait conservée en face
de ses adversaires, il se croyait sur le
point de défaillir à cha«que instant,
oppressé par ses liens et épuisé par la
chaleur du soleil. Plus à l'aise à pré-
sent et à l'abri de la voile, il respi-
rait mieux. Ranimé, une pensée de
gratitude s'éleva en lui à l'égard de
May, car il ne doutait pas que c'était
elle qui avait engagé Gurney à venir
desserrer ses liens et à le traîner à
l'ombre. Peut-être lui devait-elle plus
et mieux que cela ? Il ne lui en était
pas moins reconnaissan t ; les souf-
frances qu'il endurait étaient deve-
nues intolérables. Quoiqu 'il fût sans
espoir, il pouvait patienter tout au
moins, pour le moment , comme on le
lui avait conseillé, non sans une cruel-
le et tragique ironie.

Peu à peu , bercé par le mouvement
du voilier , la fête encore toute dou-
loureuse du coup violent qui lui avait
été asséné, il se plongea dans une sor-
te d'assoupissement. Néanmoins, sa
pensée veillait toujours. Et , tandis que
son corps se figeait dans un profond
engourdissement, elle se reportait aux
événements du matin.

Comme un film déroulé devant lui ,
Ladune repassa en vision les péripé-
ties qu 'il avait vécues : il revoyait ,
dans leurs moindres détails, les scè-

nes mouvementées qui s'étaient suc-
cédé avec une surprenante rapidité.»
Ses évocations se poursuivaient, lé-
gères et précises, à travers le flou
brumeux du rêve.

Oh ! comme il se rappelait nette-
ment l'épisode brutal !...

Toute la nuit, il avait attendu avec
une inquiétude croissante le retour
de Gloria et de ses deux compagnons.
Que leur était-il arrivé ! Pourquoi ce
retard ? Qu'étaient-ils devenus ? H
avait envoyé Maevarua à leur recher-
che, en compagnie de deux indigènes.
Il avait décidé de se mettre lui-même
en campagne s'ils ne lui rapportaient
pas des nouvelles avant midi. Le ma-
tin l'avait trouvé debout , après une
nuit de veille, marchant de long en
large sur le pont du « Gaulois»; le
jour se levait , une lumière fraîche et
radieuse-se précisait dans le ciel. Dès
les premiers rayons du soleil, il s'é-
tait tourné vers la passe pour regar-
der l'astre surgir de la mer, à l'hori-
zon , quand , fout à coup, il avait aper-
çu un cotre s'avançant dans le lagon,
suivi de près par un deuxième qui
venait juste de franchir le passage
entre les brisants. Tout aussitôt, il
avait reconnu le « Blaidc-Pefrel > et le
« Duck »... Un bref moment , il était
resté tout surpris et indécis.

(A suivre.)

davantage!
VousVbtenez davantage
en éenange de vos cou-
pons d«_\romage si vouj
achetez \u «bigrement
bon» (V-Vras); pour
150 g de conpons seule-
ment, quatre\etltt fro-
mages de 56 g\
Votre ration de fromage du-
rera davantage si vouk l'em-
ployez ainsi , pour detVta»
tlnes. Et du même caup,
vous économisez vos coupon,
de beurre.. .  »

Oignons à replanter
choisi»

fr. 0.48 les 100 gr. —
base

fr. 4.70 le kg. 
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Un curieux procès
La Société des gens de lettres de

France vient de rendre sa sentence
d'arbitrage dans l'affaire A llard-
Labusqulère au sujet de concordan-
ces entre l'ouvrage de M. Paul Allard,
* Comment est tombée la ligne Ma-
ginot *, et celui de M. Jean Labus-
quière, tVêrités sur les combattants*.

Il a été décidé que M. Allard devra
verser à Mme Labusquière 30 % des
droits que son ouvrage pourra lui
rapporter.

On sait que M. Jean Labusquière
mourut dans le même accident que
le général Huntziger.

Va. livre par jour

« Cinq visages de l'amour »
par André Maurois

Il est assez inattendu de voir édité
à Neuchâtel le livre d' un des auteurs
français les p lus lus d'avant-guerre.
Mais sans doute, verrons-nous des
choses p lus étonnantes encore pu
cours des mois qui vont suivre, et
faut-il se borner à juger cet événe-
ment comme un gage nouveau de
l'importance que prend l'édition
suisse.

Le dernier ouvrage de M. André
Maurois est une sorte de commen- '
taire personnel et passionnant "que
l'auteur fait de l'amour tel , qu'il a
été décrit par quelques grands écri-
vains.

Son propos n'est pas de présenter
un cours de littérature , mais bien
d'analyser les rapp orts qui existent
entre la personnalité de tel héros de
roman et son comportement dans le
livre qui lui est consacré.

Cela constitue une série d'études
pénétrantes, écrites dans une langue
nuancée et forte et d'un intérêt in-
contestable.

(Edit. Messeiller, Neuchâtel)
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CARNET DES ARTS
ET DES LETTRES

Communiqués
Merci ! Merci i Merci t

Le public neuchâtelois a répondu aveo
un «généreux empresseme_t à l'appel qui
lui était adressé en faveur des enfants
suisses qui souffrent k l'étranger et qu'il
iwt urgent de secourir. «Que tous oeux «qui
ont donné soient remerciés.

La récolte de fonds entreprise dans le
«santon de Neuchatel devant prendre fin
le 20 mars, un dernier et pressant appel
est fait pour que chacun verse son obole
au moyen de la formule de chèques pos-
taux «déposée dans les boites aux lettres.
L'argent «recueilli servira a envoyer des
aliments aux enfants suisses de l'étran-
ger qui souffrent de la faim.

Aidez-nous k faire «le plus possible».
C'«est une œuvre nécessaire.

Fondation «Aide aux enfante suisses de
l'étranger» , compte de chèques postaux
IV 3320, Neuchatel.

Traitement
contre l'aeariose (court-noué)

de la vigne
La station fédérale d'essais viticoles et

arboricoles, à Lausanne, nous écrit :
Le moment approche d'appliquer le trai-

tement contre l'acardose, tout partlcullè-
remeniti Indiqué dans les Jeunes vignes et
dans tous les parohets qui furent atteints
de « brunlssure » durant l'été dernier.

On utilisera à cet effet soit, le polysul-
fure alcalin à 3 % (3 kg. de' polysulfure
dissous dans 100 litres d'eau), soit la bouil-
lie sulfocalclque. Etant donné l'absolue
nécessité d'économiser cette dernière, nous
recommandons l'emploi de 2,5 % de bouil-
lie eulfocalcique à 32 " Bé ou de 5 % de
bouillie à 22 "Bé , additionnée de 200 gr.
de mouillant pour 100 litres. A ces doses,
la bouline rendue très mouUlante s'est ré-
vélée d'une bonne efficacité contre l'aca-
rlen.

Bal da « Hot Club »
Pour clôturer la saison neuchâteloise, le

public est invité à. assister au bal annuel
du «Hot Club» qui aura lieu le samedi 20
mars dans les salons de Beau-Rivage.

Cette «soirée débutera par un concert de
Jazz, donné par le fameux orchestre «The
New Hot Players» dont la réputation n'est
plus à faire. Les amateurs de bon jazz au-
ront ainsi l'occasion d'entendre les meil-
leurs arrangements de cet ensemble, puis
le bal débutera dans l'ambiance gaie et
Jeune, qui lui est coutumière.

Malgré la tenue de ville de rigueur, 11 y
aura de charmantes toilettes, un public
choisi et de la bonne musique.

LA VIE DE
N OS SOCIETE S

«Caisse-maladie < «Grutli »
Jeudi soir, 11 mars, au grand auditoire

du collège des Terreaux, avait lieu l'assem-
blée générale de la caisse-ri—ladle « GrU-
tli », section de Neuchatel et environs.

L'exercice 1942 accuse aux recettes 73,011
*r. 85, aux dépenses : 74,408 fr. 84. Le dé-
ficit est de 1307 fr. 19.

Le comité réélu pour 1943 est composé
de MM. G. Jacottet, R. «Gafner , A. «Co-
chand, Mme S. Décosterd, S. Vuille.

Au cours de la soirée, M. Huber, vlce-
ej idminlstrateur central donna quelques
l'enselgnements sur le « «Grûtll » qui comp-
te 70 ans d'activité et qui groupe actuel-
lement plus de 100.000 membres. Le sujet
essentiel traité fut la modification des sta-
tuts entrée en vigueur le 1er Janvier 1943,
conformément aux décisions de l'assem-
blée des délégués d'août 1942.
/̂///A f/S/S/MS/ sy////// ^^^

Carnet du j our
Université (Aula) : 20 h. 1*. La transmi-

gration des âmes par M. W. «Ctorswant.
CINÉMAS

Studio : Mrs. Mlnlver.
Apollo : Qui a tué Vicky Lynn ?
Palace : « Hellzapopptn ».
Théâtre : Mademoiselle Docteur.
Rex : La grande désillusion.

—————-— Presque
aussi bon marché -
qu'avant la (pierre

sont nos
Grape-fruits 

Pamplemousses
Fr. 1.30 le kilo 
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UNE BELLE CHEMISE
toujours chez

FIANCÉS!
ne manquez pas de venir voir les

CHAMBRES A COUCHER
¦en façon noyer à , . Fr. .850.—
en noyer . > • • • >  Fr. 1150.—

Ameublement

A. VOEGELI
Quai Godet 4 - NEUCHATEL

Vous pouvez très bien avec
^m MEWA
<§5r-»it diminuer votre consommation de gaz de 25%.

J -É^"*- __#ffi_B__ La qualité des mets n'y p erdra rien , au con-
iSÉlP ¦___»! traire. Et quelle liberté , il n'y a p lus de
Ê̂nr l iÉ-Sl cuisine à surveiller.

-̂-T ttBMlbDU
NCUCMATCL

f" " ' IMI «-»»II.«— -I . - i l  ¦- »! I .!, ! ,,|||. IMI..IMII—I1--»!

_a___^__ _̂_M_p_r>1>_.':̂<:_/">u t*^??_9t>m_l_l m

^̂ ^ '̂̂ ^p̂ _^̂ ^^^̂ A^̂ 4_̂ af 1 cuillère à soupe

Eĝ ra*. af-^Û -- 
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Marchands et colporteurs
achètent avantageusemen t tous les article» chez
Walter Tuggener, mercerie, bonneterie «et lingerie
en gros, 10, place Grenus, Genève. TéL 2 59 29.
Envol rapide. Débutants seront mis au «courant.
Demandez catalogue gratuit. AS 7264 G
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Bon terreau
I criblé, à vendre. J. Rudolf , Ecluse 78.

Vendredi
SOTTENS et télédiffusion : 7.16, lnform.

IM.  disques. 11 h., én__lon matinale,
12.15, les sports. 12.29, l'heure. 12.30, le
courrier du skieur. 12.37, disques. 12.45,
lnform. 13 h., pointes d'antennes. 13.05,
musique récréative. 13.35, chanta de 'ITiiéo-
dore Chaliapine. 16.59, l'heuie. 17 h., con-
cert varié. 18 h., <»r_naainlqués. 18.10,
Jazz-hot. 18.40, deux mélodies. 18.45, cau-
serie sur la famille. 18.50, chronique tou-
ristique. 19 h., concerto pour cor et or-
chestre de Mozart. 19.15, Inform. 19.25, la
situation internationale. 19.35, bloc-notes.
19.36, au gré des Jours. 19.40, trio Jan
Marj ec. 20 h., quelques scènes de la revue
« ça zazoullle » de Ruy-Blag. 20.40, la Tou-
raine, terre d'Inspiration musicale et poé-
tique. 21.25, les beaux enregrlstrements.
21.50, inform.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 11 h.,
émission matinale. 12.40, musique militai-
re. 13.10, conoert symphonlque. 16 h., cau-
serie audition. 16.30, pour madame. 17 h.,
concert varié. 18 h., pour les Jeunes. 18.25
et 19 h., disques. 20.20, concert «Schumann
ei «Schubert. 21.35, danse.

MONTE-CENERI et télédiffusion : 11 h.,
émission matinale. 12.40, concert par le
R. O. 13.40, disques. 17 h., viole et piano.
17.18, chant. 17.35, musique légère. 19 h.,
fanfare. 19.45, chansons américaines. 20.30,
récital Beethoven. 21 h., oratorio d'Honeg-
ger.

Télédiffusion (pr-ogramme «européen pour
Neuchâtel) :

EUROPE 1: 11.10 (Allemagne), mélodie*,
11.30, 12.45 et 13.15, concert varié. 14.15,
musique légère. 15 h., fantaisie radiopho-
nique. 15.30, solistes. 17.10, mélodies. 19.35,
marches. 20.15, opérette de Dostal. 22.10,
conoert. .

EUROPE II : 11.30 (Parle), orchestre' Jo
Bouillon. 12 h. (Marseille), variétés. 12.45,
concert symphonlque. 14.45, musique de
chambre. 15.45, poésie. 16 h., orgue. 16.30,
pour madame. 18.25, théâtre. 19.56, musi-
que de chambre. 20.55, théâtre. 22.40, tan-
gos. 23.40, disques.

RADIO NATIONALE FRANÇAISE : 11.30,
orchestre Jo Bouillon. 12 h., variétés. 12.45,
13.40, «wxncert symphonlque. 14.45, musi-
que «de chambre. 18 h., orgue.

ALLEMAGNE : 11.30, ooncert varié. 15.30,
solistes. 16 h, concert. 20.20, opérette de
Dostal.

DEUTSCHLANDSENDER : 17.15, concert
Reger. 20.15, concert. 21 h., musique de
Paganlnl et de Liszt.

ITALIE A : 17,35, musique de chambre.
21 h., concertj symphonlque. 23 h., musi-
que variée.

Samedi
SOTTENS et télédiffusion : 7.15, lnform.

7.25, disques. 11 h., émission matinale.
12.15, orchestre Adeïbert Lutter. 12.29,
l'heure. 12.30, musique légère. 12.45, ln-
form. 12.55, mélodies. 13 h., programme
de la semaine. 13.15, variétés américaines.
13.35, fragments de « GuUlaume Tell », de
Rossini. 14 h„ Voix du pays. 14.28, trois
pages de Tchaïl«x«vsl-y. 14.40, pour mada-
me. 14.50, l'auditeur propose... 16 h., thé
dansant. 16.59, l'heure. 17 h., musique lé-
gère. 17.20, mélodies. 17.40, quintette.
18 h. 05, pour les enfants. 18.30, airs du
film € Blanche-Neige ». 18.40, le plat «lu
Jour. 18.50, disques. 18.56, le mloro dans la
vle. 19.15, inform. 19.25, programme de la
soirée. 19.30, le quart d^heure vaudois.
20 h., t Requiem », de Verdi. 21.50, lnform.

Emissions radiophoniques
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à Fr. 1.43 le kg.
contre coupons 
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~ Boite pour une aamam» Fr. 4.00 •¦«Bv

L'aubépine fortifia Boite-cure pour trola semaines .wBs
Il calma le coeur, Fr. tl.50. 0«an8 les pharmacies 9$

Demandez le prospectus détaille a lo SU
Galactlna - Biomalt S.A., Belp-Berne «B?

Tl JJr y**? "J) M . ;; /vi» _¦¦ le nouveau parapluie élégant
Il M R -SfSÏ _f U et.léger,, depuis

(i l'If 1 14.50
M B  ff H Ravissants coloris

ll ll PARAPLUIES PLIANTS
_\ _\ m B les plus perfectionnés

lll l PARAPLUIES m°e
U,r.,eur.

ififfï TR èS; Q B A.NO AS S O R T I M E N T

C. BIEDERMANN Tout-, réparation.
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BALLf'S CMA ITSSIJRES
POPULAIRES

Kue da Seyon - NEUCHATEL
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V?* ^*"-̂ .̂ ^̂  dames t me//?eurs
Hue du lfl8le £̂UCHgTE^»jfl_518 88

offre le maximum de rendement à vos
coupons de textile et à v«tr«» --I)PH =P .

car il a

Encore un très beau choix
de tissus anglais

j A la Bonne Maison 3
s SEYON 7a a
! A c&iè de la Migros S. A-, - NEUCHATEL n

[ OFFRE AVANTAGEUSE [¦ ~——~~~~~~~~^—""—— ¦
S POUR DAMES
S Grand choix de TABLIERS . . . Fr. 9.90 '
S CHEMISE DE NUIT 9.50 5
I COMBINAISON indémaillable . . . .  4.90 I
S PANTALON indémaillable 2.45 J:
B 

Toute la gamme des BAS « Royal » 1
Fr. 1.95 2.75 2.95 3.90 4.90 J

S POUR HOMMES
ï CHEMISE DE SPORT . . . . . . .  8.90 fjj CHEMISE EN TRICOT 9.50 jj
B BAS DE SPORT « Royal » 3.90 -
1 CALEÇONS courts «Interlock » 2.50 et 3.90 |
| MAILLOT DE GYMNASTIQUE . . .  3.45 |
¦ COMPLET de mécanicien, bonne quai. 19.50 li
1 COMPLET de peintre, qualité lourde 16.90 K
l PANTALON DE TRAVAIL, très solide 15.90 {_[
* Faites vos achats à la Bonne Maison j|
H vous ne le regretterez pas H
y BONNE MARCHANDISE - BAS PRIX 1
.* Membre de l'Union neuchâteloise «les mobilisés
Q Ï___TJBI«__ I_nBA-_Om,Kn,i__SB h¦ 

. . :„. -, ¦:, -,„ _„ ¦

___________________________ m________________________________j__ w
z.t.«3— 0

Ê Seul, O Zéphyr! ta blanche neige.
B Ou feu du rasoir nous protège I

jS <^>avcn pff u t  LA baxbe

i 1 É P HV 1
¦ même auâliié au avant- tj uewte

 ̂ i n - -

Théâtre de Neuchâtel
MARDI 23 MARS, à 20 h. 15, . ; y_^ REPRÉSENTATION

jf m mt A PRIX POPULAIRES
§P 2__K donnée par la troupe'-U J
aL IBeS ¦ Théâtre municipal de Lausanne

f S Deux douzaines
pif de roses écartâtes
m f  l s  3 actes de M. Benedetti
M m F̂  Adaptation française de M. S. d'Arborio

Marcel VIDAL Paul LALLOZ
Françoise ENGEL Blanche DERVAL

Prix des places: Fr. 1.65 à 4.40
Location «Au Ménestrel > - Tél. 514 29

ï II ne vous reste plus que deux jours
t JK pour "TOrser votre obole à l'action de se-
ïço& cours «an. faveur des «*a_a_ts sulsises de
SJÇ r«M*ranger qui souffrerut de la faim.
f f M Aidez-nous à faire «le plus possible»
IJK pour que nous puissions leur e-woyea* des
fj'.s vlvtres.
'f i j m Fondation « Aide aux enfante «suisses de
tB l'étranger » , faubourg du lao 31 , Neucl)â-
Lg tel, compte de c_«èque3 postaux IV 3320.

 ̂
Merci à ceux qui ont donné

M Merci à ceux qui donneront

Demain, samedi 20 mars
SUR LA PLACE DU MARCHÉ!

DEVANT LE MAGASIN SOLLBERGER

GRANDE VENTE
de forts plantons hivernes repiqués:

salades, laitues, choux avancés
ATTPNTIAN ! LORS DE VOTRE CHOIX,
Hl I ER l lllll i N'EXIGEZ QUE DES PLAN-
TONS HIVERNES, QUI EUX SEULS RÉSISTENT

AU FROID
Se recommande : JEAN IMHOF, horticulteur.

wa_-______B-----_-- 'Miiii-i-_iii min n n i mu n

NEUCHATEL - SALLE DU CONSERVATOIRE
Faubourg du Lac 33

1 LUNDIS 22 et 29 MARS 1943, à 20 h. 15
' DEUX CONCERTS
t donnés par

PETER RYBAR
1er violon solo de l'Orchestre de Winterthour t

J.-S. BACH
ï LES SIX SONATES
l pour violon seul

V Abonnements pour les deux con<*erts, Pr. 5.S0
t Blll«rts pour un seul concert, Pr. 3.30

Location: HUG et Co, magasin de musique
Tél. 5 18 77

teS Tél. §111 2?%J%i Ji-PIS KÊjDu19au §îfiî

I ENFIN, VOICI UNE FOIS DU NOUVEAU... I
P]j Ce Que vous n'avez ENCORE JAMAIS VU au cinéma... ||
I LE FILM LE PLUS FOU I
fe QUE VOUS PUISSIEZ VOIR...

Hl celui oui suscite de nombreuses controverses... * .

1 QE C  Cllf  f È € • 4- A N S à BROADWAY p
M ¦

££* J M V V EJ i  6 MOIS à LONDRES ET PARIS m
M ¦ 6 SEMAINES à ZURICH m
m A » â BALE «!»« Ma
M 3 » à BERNE V C91 ••• H
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P 30 danseuses exotiques - Le ballet nègre de Harlem, etc.
vl'V'ri *' p .•.-*:¦

P? La production américaine la plus burlesque ||
P qui déchaîne les rires des uns et scanda- W2
g| lise les autres par sa stupidité concertée pj
¦S I et voulue 1 m

I C'EST FOU... C'EST FOU... 1

I *<!&7 i J^^> Eg \fSyB̂ ^S^>  ̂ Une prestidigitation ^""̂ JP 
^
' p

fi tf^**̂ "̂  ^e ^a camera -î -i f***1 alterner ^'̂ '̂ ^ir/* 1
|?| ^  ̂ les trucs oubliés du cinéma primitif ^^£* m
m avec les plus modernes raffinements de la technique \ |

|̂ | Une cascade de /o.ies j— Des chansons — De 2a musique inédite ^*

 ̂
Les danses nègres les plus elf rénées — Des f illes splendides jouant j||

il les poupées mécaniques — Des étoiles de danse — Des acrobates u ;
Hj dépourvus d'os — Des clowns de toutes catégories — Z7ue revue il
K mon tée à grand luxe — Un ballet aquatique , etc., etc., etc. Ea

¦ C'est impossible de raconter §
i un tel film... II faut l'avoir vu I
$y .ù Ce film ne sera peut-être pas du goût de tout le monde f 'i i
P| et surtout pas de celui de MADAME LOGIQUE ou de *V >
fôs. MONSIEUR CAFARD, le spectateur fera bien de lais- Pp
Mo, aer au vestiaire ses façons de penser européennes et B
|ç J de se refaire un cerveau tout à fait différent de la norme pS

- C'est fou... C'est drôle... Une merveilleuse blague... .,
Il RETENEZ VOS PLAGES D'AVANCE, TÉL. 5 2152 !. .

I Samedi à 17 h. 30 : L'heure des actualités 1
p? ̂ ^T«4fc ŷ B̂[Pi|Hl«| Dimanehe , matinée à 15 h. ,- V̂ -^̂ jsë^̂ î yfgfeKJK
Pï
^̂ ^!̂ ^̂ '̂'̂ ^lv Samedi, jeudi , matinées à PRIX RÉDUITS '' -%^Ar*<fr:lî «̂^̂ tr?!



^̂ EUoiiisson les .•
WffiH "̂ / Tl  ̂  

SERONT vos DENTS
fs^^

T/P  ̂ ^  ̂ v̂ Conservez la fraîcheur du
_̂§5S2j((2'. t<-2 sourire en conservant l'éclal

fj fâffiy  ̂ âa 
de vos dents. Pour cela env

FfflffnSy/""* \ *̂ l_l ployer le Dentol, le fameux
__ ŷ «îi**" x. 1 dentifrice strictement antlsep-
fii!Ŝ /!*' \ >̂>-—- r* tique et doué du plus agréa-
[Ç_ sii?i Jr  ̂

'̂9 Par
'
um- 'I raffermit 

k P 1 M\ l'haleine, conserva les jflj
V f I ___¦_¦_____* dents, leur donne une J^R
B E__l H_kw blancneur éclatante. OB

jUPcnloI
m lB±A 1_-f| ^̂ *_ti Produit fabriqué en Suisse.
y^Sr ĵ ^^^àtj^f^ Toutes pharmacies, droguerie»

¦̂HsSBsIlQSjjf " 'ttmP et parfumeries. — Le tube i

AS 7241 G

CXUDlé^  ̂
Matinée à 

-14

- h. 

4-5 

: Samedi
¦P Tél. 5 3o oo \êLW Matinées à -15 h. : Dimanche et jeudi

PROLONGATION
3 M E  S E M A I N E

du plus grand triomphe de tons les temps

Chaque soir des centaines de spectateurs ne
peuvent trouver de places

V

Car ce n'est qu'un cri dans Neuchatel

AVEZ-VOUS VU

MRS MINIVER
le chef-d'œuvre de WILLIAM WYLER

C'est un film METRO-GOLDWYN MAYER

_________________
M
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Demain à 17 h. 30 : L'HEURE DES ACTUALITÉS

/CULTIVATEUR^
ÊSùûôUÀ mSiêàecuctohM^
m déf a u t  1
9 d«es nouvelles tecilntt-ues, des possibilité, savoir comment SI
m s'y prendre , connaître immédiatement les résultats des plus M
I récent.*» expériences, bref, tirer le meilleur parti des H
H temps actuels. ¦

i ÀaiûSM*. f à m u u v d  I
ïf qui parait chaque semaine et qui publie les articles de 45 9
H eoilaborateu 'rs, qui comptent parmi les meilleurs praticiens j S
m ie l'agriculture, de l'élevage , de l'aviculture, de i'horti» ||
H coluire, etc. 9

 ̂
Dans tes pages «A la Ferme >, « Le Jardin;. , < Le Ver* 9

£$ ger el les Fleurs ». «-'L'Aviculteur >, t Petit bétail > (y p
fS «compris colombophilie et cuniculture), le Sillon Romand H
ya traite tous, les sujets et apporte une documentation sur tout ié
j&j ce qui peu! vous intéresser. 'S
9 La c Page du Foyer >, f Pour vos enfants s, des contes, 9
¦ romans, nouvelles, patrons de mode, etc, font du Sillon un of
H Journal qui intéresse toute la famille. M
9 La « Bourse des produits agricoles » (petites annonces 0
|<j classées), réservée aux abonnés, vons permet de venilre et t-|J
9 | d'acheter avantageusement 9

M ; Service grtAu.il de consultations :'Â
p Avez-vous un prob lême embarrassant ? Si vous 3
•J «êtes abonné, vous n 'avez qu 'à écrire au Sillon , 'M
m où des spécialistes qualifiés vous répondent. Ha

|| Vous n'avez qu'à découper ce bon et l'envoyer, dans 9
m une enveloppe ouverte, affranchie à 5 cl, à l'Admi- SI
§| nistration du Sillon Romand, Valentin 4, Lausanne. 'M
_"3 Veuillez me faire parvenir*, sans frais et sans engagement, H
p les 3 prochains numéros du «Sillon Romand. jtô

p  Nom et prénom t; . ,fc$

9 Profession-^ ¦ -- ¦ f.jjj

»_£ ̂ Localité? . , , , Canton ; ___ .——— JB
^̂ ¦S^^̂

ÊCRIRE 

USIQLEMENT. MERCI t -_Ĵ p̂ S*"

AB 30330-

LE MONSIEUR DISTINGUÉ
fait son choix chez

KURTH
Richelieu noir ou brun

20.80 23.80 25.80
27.80 29.80

Grand choix en Richelieu fantaisie
Neuchâtel - Rue du Seyon 3

50°/0 des points ̂ f|̂

I Rôti haché 1
m !.. 2.50 le '/¦ k9 _fif

L. «Mfq-t «IW«n-.il '- '\m̂ ^- -^m̂ 
^̂{̂tsbWme-l «mufxW

Mes plants de qualité, bien enracinés :
Surprise de» Halles, 1res hâtive, productif et rus-
tique. — Merveille de Bex, la reine des fraises à
grand rendement, très grosse, «qualité supérieure,

recommandable aussi pour la montagne.
Mme Moutot et Tardive de Léopold, très productifs.

50 pièces, Fr. 5.50 ; 100 pièces, Fr. 10.—
EXPÉDITIONS AVEC MODE DE CULTURE

Pépinières W. MARLÉTAZ. BEX — Tél. 5 22 94

«B« î î Ĥ-_____ -__i PAR FAVEUR SPECIALE §-¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦

La direction de l'APOLLO a l'immense plaisir de vous présenter dès ce soir

AVANT GENÈVE. AVANT LAUSANNE

UNE GRANDE PREMIÈRE EN SUISSE ROMANDE
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#e t  
les ACTUALITÉS UNITED NEWS aglf!! B A

Samedi et jeudi , à 15 h . :  Matinées à tarif re'du it il_ i %Lw fcHJ
Dimanche : Matinée à 15 h. .

Tél. 5 2112 1
««¦¦Q<~R--a--a_«___vaa_____H_i TOUS LES SOIRS à 20 h. 15 ¦!¦«¦¦¦ iw 1111 IIIII II H II I _IIHMMJ

Tf ljj C ATnC Du 19 au 25 mars Mardi 23 mars excepte
¦ '' ¦¦'' ¦ <^%K Dimanche : Matinée à 15 heures

Téléphone 5 2-1 62 __________________________—_—________—_—__-—-————

Louis JOUVET - Dita PARLO - Viviane ROMANCE
Pierre FRESNAY - Pierre BLANCHAR

Mademoiselle DOCTEUR
Un grand film d'espionnage

Ce f i l m est l'image véridique de la destinée
d 'A N N E -M A M E  LESSER

la plus célèbre des espionnes allemandes
ATTENTION : Mardi, p a s  de spectacle

100 % parlé français 100 % parlé français

> L

15 m bateaux
Anti-foulings ÇïJNTt/BF

^̂ ^̂ jJT^
Cuivre liquide _ël-<l_F

___
fS|r-_ f_UPl7̂ ft ^

Vernis copal Ŵ h ,̂

La saison des

GRENO UILLES
est arrivée

Magasin LEHNHERR frères



L'ÉLÉGANCE FRANÇAISE
SURVIT A LA DÉFAITE

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Qu on ne vienne pas non plus me
parler d'une mode d'hiver, c'est-à-di-
re imprégnée de discrétion , avec des
toilettes harmonieusement assorties
aux rigueurs de frimaire. Je n 'y
crois pas et cette année par exem-
ple janvier était à peine né que déjà
les chapeaux annonçaient le prin-
temps !

Les mots me manquent pour dé-
crire ces édifices panachés et cata-
pulUreux qui ornent la partie supé-
rieures de nos compagnes bien-ai-
mées, il faudrai t  le vocabulaire étin-
celant d' un Huysmans pour expri-
mer la grâce de ces « galurins tara-
biscotés » qui ressemblent à des mo-
kas de velours, l'allure coquine de
ces faux marquis posés en équilibre
sur un chignon relevé, décorés de
coques de ruban semées de bouquets
de fleurs artificielles qu 'on dirait
dessinées par Marie Laurencin. Mer-
veilles encore ces papillons de soie
posés sur la tôte des plus belles
comme un insecte mystérieux, splen-
deurs, ces toques crânement enfon-
cées sur la nuque et d'où s'échap-
pent trois plumes de faisan doré qui
doivent descendre jusqu 'au second
bouton du tailleur !

Triomphes enfin ces turbans in-
nombrables qui sont la gloire de ce
début d5année, turbans en pointe, tur-
bans à deux étages, turbans en obé-
lisque, turbans en pyramides, en po-
lyèdre, en œuf , turbans noués d'une
main légère torsadant le lin , la soie,
la laine, le velours, le rafia, turbans
de Kalmouks, turbans d'Osman l is, de
Bengalis, de Mongols, turbans de co-
médie volumineux comme celui du
Mamamouchi de Molière. Tous sont
beaux quand ils sont bien noués et
surtout s'ils cachent les oreilles et
cernent le visage sans laisser passer
la moindre mèche folle. Ce n'est plus
une mode, c'est du délire, qui n'a
pas son turban retarde...

* * *
Je reviens aux robes. Comment

sont-elles ? Je n 'en sais rien, ©lies
m'ont -paru toutefois moins courtes
que l'an dernier. Où est placée la tail-
le ? Où le Seigneur l'a mise, m'a ré-
pondu une « première » dont la clien-
tèle quête les avis comme des ora-
cles. Quelle est la couleur à la mode ?
Celle qui va le mieux au teint de
nos clientes, m'a glissé dans un sou-
rire une ravissante vendeuse de l'ave-
nue Montaigne.

Mais confidence pour confidence,
« on » m'a affirmé que le noir se por-
tait beaucoup. Avec des broderies
somptueuses, des gaJonnages de hou-
zards hongrois, des empiècements
compliqués qui sont la terreur des
petites couturières du quartier.

La chaussure reste belle , avec une
semelle de trois centimètres mini-
mum. Los bas sont fins, j 'oserai dire
arachnéens. D'où viennent-ils? Mys-
tère,, mais l*<ur prix atteint des. hau-
teurs considérables : 450 francs la
paire. Le sac est un exemple de l'éter-
nel féminin ; il se porte d'autant plus
"volumineux que le cuir est plus rare.
Comprenne qui pourra.

Inutile au surplus de raconter de
longues histoires sur l'art d'accom-
moder les robes démodées et de les
transformer en chefs-d'œuvre de l'an-
née. Toutes ces recettes sont bonnes
pour « Marie-Claire » ou le « Petit
écho de la mode ». A Paris, dans la
haute couture, l'économie est incon-
nue et l'élégance demeure hors de
prix. En voici quelques-uns (des prix)
pratiqués dans les bonnes maisons :

Chapeau, 2500 à 5000 fr.; robe 5000 à
15,000 ; manteau, 5000 à 20,000 ; chaus-
sure, 2500 à 5000.

Le manteau de fourrure n'est pas
compris dans ce barème. Il plafonne
à de telles hauteurs que les tarifs ne
veulent plus rien dire. A titré d'in-
dication , je note qu'un trois-«quarts
en taupe, affiché aux alentours de
1500 francs avant la guerre, s'échan-
ge aujourd'hui pour une petite quin-
zaine de mille francs.

Les prix que je viens d'énumérer
ne sont pas à la portée de toutes les
bourses et les quatre-vingt-dix-neuf
centièmes des Parisiennes se conten-
tent des services de leur petite cou-
turière de quartier. Celles-ci sont de
véritables fées et rien que le cha-
pitre des transformations mériterait
un article entier. Malheureusement,
le temps m'a manqué pour intervie-
wer ces artistes mineures, mais je
sais pour avoir vu leurs clientes —
et elles sont légion dans l'immense
Paris — qu'elles ont réussi des tours
de force et gardé à la Parisienne de
petits revenus ce « chic » tant envié
dans les capitales étrangères.

Pour en terminer avec les grandes
maisons (une soixantaine en tout),
les prix astronomic_ues qu'elles pra-
tiquent ne les empêchent nullement
de faire des affaires mirobolantes
tant il y a d'argent à Paris dans cer-
taines « bourses » dont j 'ai déjà eu
l'occasion de parler.

* *
Le régime de la haute couture est,

ceci est à souligner, très différent
de celui des maisons secondaires ou
de celles spécial isées dans la confec-
tion. En dépit de la misère actuelle,
la haute couture bénéficie d'un trai-
tement privilégié parce qu'elle cons-
titue une véritable industrie nationa-
le et que tout doit être mis en œuvre
pour qu'elle conserve son activité. Ra-
tionner les grandes maisons serait les
condamner au chômage et du même
coup compromettre irrémédiablement
le prestige de la mode française. Cela,
le gouvernement ne l'a pas voulu et
malgré la crise des textiles, il a con-
senti au petit carré des maisons de
catégorie exceptionnelle un traite-
ment de faveur.

Dans la pratique, toute cliente d'une
de ces maisons est délivrée de l'ob-
session du coupon textile et des res-
trictions de métrage en se soumettant
dès le début de l'année aux trois for-
malités suivantes. D'abord remettre au
comité de la couture deux kilos de dé-
chets de laine, ensuite abandonner au
syndicat des grandes maisons la to-
talité des points de textile, enfin ver-
ser une somme de 200 francs au Se-
cours national. Une fois ces condi-
Îions préalables observées, madame
st libre de se «commander autant de

robes que lui permet son budget ou
la générosité, de son mari... 1 *

(.èf&ins penseront'que' le malheur
des temps demanderait <_ue cessât un
pareil privilège. A mon avis et quel-
qu'inconvénient «que puisse présenter
le système actuellement en vigueur,
il est encore préférable à celui qui
aboutirait sous prétexte d'égailité à
porter un coup fatal à la mode pari-
sienne.

La vie est déjà bien assez triste.
Inutile de l'assombrir encore en sup-
primant cette joie des yeux qu'est le
spectacle d'une femme élégante tra-
versant la place Saint-Philippe-du-
Roule vers seize heures trente...

M. G. GÉLIS.

Un article de M. Grimm contre le communisme
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

M. Grimm montre tout d'abord
l'inconséquence de ceux qui, au nom
des principes démocratiques, récla-
ment la liberté pour les communistes
et la refusent aux frontistes. ' « Si la
défense des droits démocratiques est
une «question de principe, alors ces
droits valent pour tout le monde,
même pour les ennemis de la démo-
cratie », écrit-il. Est-ce vraiment là
ce qu'il faut désirer ? Ecoutez plu-
tôt M. Grimm :

Ce n'est point un fa i t  nouveau que
les ennemis et les adversaires de la
démocratie, en se réclamant des
principes démocratiques, exigent le
rétablissement de la liberté d' opi-
nion et de la liberté d' action. Sur
ce point déjà , communistes et na-
tionaux-socialistes étaient d' accord ,
en Allemagne. Les uns et les autres
étaient les ennemis jurés de la dé-
mocratie. La liberté d'opinion était
ce qu'il leur fallait  pour anéantir la
démocratie et la liberté intellec-
tuelle.

Malheureusement, les socialistes
et les démocrates allemands ont été
assez na ï f s  pour tomber dans le
piège. Par «princi pe démocratique» ,
ils ont laissé ag ir aussi bien les mo-
narchistes que les communistes et
les nationaux-socialistes. Le résultat
le plus éclatant de cette politique
f u t  la démocratie assassinée et , avec
elle , le mouvement ouvrier.

On le voit, M. Grimm assigne net-
tement aux communistes le rôle de
complices dans les révolutions qui,
ailleurs, ont abouti à la dictature.
11 n'est pas plus tendre en ce qui
concerne l'action communiste à
l'égard du parti socialista,:

Avant que ces mouvements (com-
munistes et nicolistes) fussent  inter-
dits, ils étaient en lutte ouverte con-
tre le socialisme et les syndicats.
Actuellement, ils mènent une lutte
souterraine et ils la mèneront tou-
jours, soit au grand jour, soit illé-
galement. Les chefs  'de ces mouve-
ments cherchent consciemment, et
par des moyens d' une repoussante
démagog ie, à porter la scission dans
le mouvement ouvrier. Je n'ai pas
besoin de décrire la bassesse et l'in-
dignité de ces méthodes.

Rendre une existence légale à ces
partis équivaudrait à diviser les ou-
vriers... Et cela ne signifierait pas
seulement un affaiblissement spiri-
tuel et matériel au pro f i t  de l'adver-
saire, mais ce serait, dans la situa-
tion actuelle, une invitation lancée
d' un cœur léger à l 'étranger pour
qu'il se mêle de nos propres a f f a i -
res. Cela p ourrait aller jusqu 'à des
complications militaires, jusqu 'à la
débâcle nationale et l 'instauration
d'un régime totalitaire.

M. Grimm ne craint pas de pous-
ser son raisonnement jusqu 'aux con-
séquences extrêmes. Il a bien raison.
Quoi qu'en disent les rédacteurs de
la réponse à M. Nicole, le « danger
communiste » existe, et il existe
avant tout pour le parti socialiste.
Un réaliste de la trempe de M.
Grimm, un homme qui n'a rien du
visionnaire et qui ne manque certes
pas de courage, vient de le procla-
mer dans le journal d'un grand syn-
dicat ouvrier.

Cette opinion vaut bien celle des
gens qui ne voient pas plus loin que
leur nez , en l'occurrence les élec-
tions fédérales de l'automne pro-
chain. G. p.

Etal civil de Neuchâtel
PROMESSES DE MARIAGE

8. Roger-Alphonse-Fernand Rœmer et
Solange-Agnès Girard , les deux k Neu-
chatel.

12. «Georges-Wilhelm-Henj i Schulz et
Gertrude-Barbara Reutimann, _, Neuchâ-
tel et k Zurich.

12. Roger Borel et Suzanne-Violette Du-
bois, k Neuchatel et k Travers.

15. Maurice-Henri Stumpf et Yvonne-
Marle-Albertlne Marmy, les deux k Neu-
châtel.

15. Ermano «Casolo et Maria-Anna Wink-
ler. les deux à Neuchâtel.

15. Percy-René Haussmann et Suzanne-
Elisabeth Schâr, les deux k Bucarest.

Les troupes russes repoussent
les assauts allemands au sud

FURIEUX ENGAGEMENTS A L'EST
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

MOSCOU, 19 (Exchange). — La
bataille de blindés au nord du Do-
netz a atteint son maximum d'inten-
sité jeudi. Les Russes ont repoussé
toutes les tentatives allemandes de
franchir le fleuve et ont infligé de
lourdes pertes à l'ennemi. Dans ce
secteur, les unités allemandes, af-
faiblies par leurs attaques constan-
tes, ont dû se retirer.

Au sud de Kharkov, l'intensité des
opérations a diminué. Dans la ré-
gion de Chuguyev, les Allemands
tentent de reprendre le terrain per-
du mercredi. Ils déclenchent une at-
taque après l'autre, sans avoir jus-
qu 'ici atteint leur but. Dans ce sec-
teur, les Russes ont bien fortifié le
terrain, de sorte que le front sem-
ble s'y stabiliser. - j ,

A la suite de l'insuccès de leurs
attaques, les Allemands lancent
leurs assauts toujours plus au nord.
Près de Sevsk, ils ont lancé des ren-
forts frais dans la bataille, mais se
sont heurtés à un adversaire bien
préparé, ce qui n'avait pas été le
cas à Kharkov.

Sur le front central , la résistance
allemande a augmenté. Le succès le
plus important que les Russes aient
remporté est la prise de la ville
d'Izdeskovo, située à 45 km. à
l'ouest de Viasma, après une résis-
tance allemande opiniâtre.

Les Russes tiennent bon
sur le Donetz

MOSCOU, 18 (U. P.). — Les évé-
nements du jour les plus importants
se déroulent sur la rive droite du
Donetz, au sud-est de Kharkov. Les
Allemands cherchent par tous les
moyens à éliminer les têtes de pont
russes, principalement celles de
Chuguyev. La bataille aurait atteint
son point culminant.

Les troupes du général Golikov
ont reçu d'importants renforts.
Bien que l'on ne puisse pas encore
parler d'une contre-offensive, il est
certain toutefois que les Russes
tiennent solidement toutes leurs po-
sitions. Us ont même pris deux ba-
ses fortifiées allemandes et plu-
sieurs villages au cours des contre-
attaques déclenchées ces dernières
24 heures, malgré l'intervention .
massive des blindés ennemis ap-
puyés par de forts contingents d'in-
fanterie motorisée. Golikov a suffi-
samment renforcé ses lignes en pro -̂y
fitant de-' tous -les ^obstacle». natu*-3
rels. Des batteries antitanks ont *
pris position sur les points les plus
importants qui sont protégés, en
outre, par de profondes tranchées
et des pièges à tanks.

BOURSE DE NEUCHATEL
(Extrait de la cote officielle)
ACTIONS 17 mars 18 mars

Banque nationale .... 680. — d 680.— d
Crédit suisse 646.— d 545.- d
Crédit fonc. neuchât. 605.— d 605.— d
Sté de banque suisse 478. — d 478.— d
La Neuchâteloise 510. — d 510.—
Câble élect. Cortaillod 3250.- 3280.-
Ind. cuprique, Fribourg 1600.— 1550.— d
Ed. Dubied <Ss Cle 500.- 500.-
Ciment Portland 835.— d 835.— d
Tramways, Neuchâtel 470. — o 475.— o
Imm. Sandoz, Travers 200.— d 200.— d
Salle des concerta .... 300.— d 300.— d
Klaus 160.— d 160.- d
Etablisse—.. Perrenoud 440. — d 440.— d
Ole viticole, Cortaillod 400.— o 400.— o
Zénith S. A ord. 120.— d 120.— d

» . priv. 135.- d 135.- d
OBLIGATIONS

Etat Neuchât, SV. 1902 101.50 d 101.50 d
Etat Neuchât. 4% 1931 102.25 d 102.25 d
Etat Neuchât. 4% 1932 103 - d 103.- d
Etat Neuchftt. 21. 1932 95.- 94.50 d
Etat Neuchât. 4% 1934 102.75 d 102.75 d
Etat Neuchât. 3V4 1938 98.75 d 98.75
Etat Neuchftt. 3H 1942 100.25 100.-
Ville Neuchât. 3M, 1888 100.25 d 100.25 d
Ville Neuchât. 414 1931 102.- d 102.- d
Ville Neuchât. 4% 1931 102.- d 102.- d
Ville Neuchât. Z% 1932 101.50 d 101.50 d
Ville Neuchât. 3% 1937 100.25 d 100.25 d
Ville Neuchât. 3% 1941 101.- d 101.-- d
Ch.-d.-Fds 3y4 -3% 1905 82- o 82- o

» 4-3,20°/o 1931 86.50 o 86.50 O
Locle 4-2.40% 1899 83.- d 83.- d

» S'Si-2.25% 1903 83.— d 83.— d
» 4V4 -2 .55% 1930 83.- d 83.-..é

Salnt-Blalse 414 % 1930 101.- d loLr^ Sk
Crédit P. N. 8'.% 1938 100.- IOO. 'çCtF
Tram, de N. 41.% 1936 102.- d , lOZJ^i
J. Klaus 4l _ % 1931 101.- d 101.- d
E. Perrenoud 4% 1937 100.— d 100.- d
Suchard 8"4% 1941 100.25 100.25
Zénith .. 6% 1930 102.— d 102'.- d
Taux d'escompte Banque nationale 1J4 %

BOURSE DE BALE
AC3TIONS 17 mars 18 mars

Banque commerc. Bâle 303.50 303. —
Sté de banque suisse 478.— 475.—
Sté suis. p. l'ind. élec. 304.- 305.-
Sté p. l'industr , chlrn. 5025.— 5015.—
Chdiniques Sandoz .. 9150.— 9175. —
Schappe de Bâle 915.— d 920.— d

BOURSE DE LAUSANNE
ACTIONS 17 mars 18 mars

i Banque cant. vaudoise 672.50 670.— d
Crédit foncier vaudois 680.— o 677.50 o
Câbles de Cossonay .. 2000.— 2000. —
Chaux et ciments S. r. 600.— d — .—

. La Suisse sté d'assur 3850.— o 3750. — d
Sté romande d'électr. 370.— o 369.—
Canton Fribourg 1902 17.40 17.40
Comm. fribourg. 1887 98.50 99. —

BOURSE DE ZURICH
OBLIGATIONS 17 mars 18 mars

3% C.F.F. diff. 1903 98.35 % 98.50 %3% CF.F 1938 ' 91.90 % 92.10 %3% Défense nat. 1938 101.50 % 101.60 %
314-4% Déf . nat. 1940 104.50 % 104.50 %8V_% Empr. féd 1941 101.70 % 101.75 %
SV.% Empr. féd . 1941 98.25 % 98.35 %
3«i% Jura-Simpl. 1894 100.85 % 101.— %3*.% Goth. 1895 Ire h. 100.60 % 100.65 %

ACTIONS
S. A. Leu «fe Cle, Zurich 345.— 344.—
Banque fédérale S. A. 360.— 359.—
Union de banq. sulss. 655.— d 655.— d
Crédit suisse 547.— 646. —
«Crédit foncier suisse . 304.— 304.—
Bque 'p: entrep. électr. 380.— 376.— d
Motor Columbus ..-. 368.— 366. —
Sté su'sse-am. d'él; A 90.50 81.—
Alumin. Neuhausen .. 2775.— 27,75.—
C.-F. Bally S. A 996.- d 995.- d
Brown, Boverl _ <3o .. 627.— 630.—
Conserves Lenzbourg . 2210.— 2125. — d
Aciéries Fischer 940.— 940.—

I Lonza 895.— d 920.—
Nestlé 988.- 986.- d
Sulzer 1045.— 1040.—
Baltimore _ Ohio ... 40.50 39.75
Penisylvanda 138.— 137.—
General electric. 163.- 160.- d
Stand. OU Cy of N. J. 235.— d 235. —
Int. nic_ . Co of Can 173.— 171.— d
Kennec. Copper Corp. 167.— 169.—
Montgom Ward & Co 170.— d 171.—
Hisp. am. de electrlc. 1195.— 1200. — d
Italo-argent . de électr. 153.— 153.—
Royal Dutch ....:... 460. — d 460.—
Allumettes suédois B 14.- d 14.—

BOURSE DE GENÈVE
OBLIGATIONS 17 mars 18 mars

S%% Ch. Fco-Suisse 518.— d 520.—
3% Ch. Jougne - Eclép, 486.— d 486. — d
3% Genevois à lots .. 133.— o 130.—
5% VUle de Rio' 102.- o 99.- d
6% Hispano bons 221.— 221.— d

ACTIONS
Sté flnanc. italo-suisse 66. — d 68.—
Sté gén. p. l'ind. élect. 147.- 144. —
Sté fin. franco-sul_>e 71.— d 72. —
Am. europ. secur. ord. 38.25 « 37.50
Am. europ. secur. priv. 387.— 375.— d
Cle genev . lnd. du gaz 325 — 320. —
Sté lyonn. eaux-éclair. 90. — o 88.— o
Aramayo 42— 42.50
Mines de Bor 140.- d 140.- d
Chartered 22.75 22. —
Totls 98.- 98.-
Parts Setif 290.- d 290.- d
Flnanc. des caoutch. 18.— d 18.— d
Electrolux B 80 — d 80.— d
Roui, billes B (S K F) 203 - d 202 -
Separator B 78— 78— d

Cours communiqués par la Banque
cantonale neuchâteloise.)

BOURSE DE LYON
16 mars 17 mars

3% Rente perp 98.70 98.50
Crédit lyonnais 3325.- 3360.—
Lyonnaise d. eaux cap — .— — .—
Péchlney 5690.— 5716.—
Rhône Poulenc 3970.— 3930.—
Kuhlmann 2700. — 2725.—

BOURSE DE NEW-YORK
16 mars 17 mars

Allied Chemical «fc Dye 154.— 153.—
American Tel & Teleg 140.62 139.62
American Tobacco «B» 50.75 51.—
Anaconda Copper 28.12 27.75
Chrysler Corporation . 72.62 72. —
Consolidated Edison . 18.62 18.62
Du PPont de Nemours 141.50 141.—
General Motors 48.- 47.62
International Nickel . 34.12 33.50
United Aircraft 33.88 34.-
Unlted States Steel .. 53.50 53.12
Woolworth 34.88 34.75

BILLETS DE BANQUE ÉTRANGERS
ET OR (Cours indicatifs)

Dem. Offre
France (gr. c.) .. 1.55 1.75 parFfrs. 100

» (p. c.) .. 1.70 2.- > » »
Italie (gr . c.) .. 2.30 2.60 » Lit 100

» (Lit. 10) .. 3 - 3.30 » » »
Allemagne 22. — 23.— » RM. 100
U.S. A. (gr. C.) .. 3.65 3.80 » $ 1.-

» (p. 0.) .. 3.55 3.70 s t »
Angleterre (gr.c.) 11.70 12.— s £ 1.-/-

» (p. C.) 11.60 11.90 > » »
Or (Suisse) 30.50 -.- s Fr. 20.-
Cours communiqués par le Crédit Suisse

en date du 18 mars 1943

Société Internationale
pour entreprises chimiques S. A., Bâle
L'assemblée générale des acittonniairas

s'est réunie à Bâle et a approuvé les comp-
tes de l'exercice 1942. Ceux-ci bouclent
par un bénéfice net de 1,478,«3B5 fr. 25.
Il a été décidé de distribuer le dividende
cumulatif statutaire de 6 % aux actions
privilégiées libérées de 20 %, soit 120,000
fr. ; le solde bénéficiaire de 1,358,685 fr. 20
sera reporté à compte nouveau.

Nouvelles économiques et financières

La 8me armée part à l'attaque
des positions fortes de Rommel

LE FRONT DE TUNISIE SE RANIME
(SUITE DE LA PREM IÈRE PAGE)

Q. G. DU GÉNÉRAL EISENHO-
WER, 19 (Exchange). — L'artille-
rie de la Sme armée, appuyée par la
H.A.F., a poursuivi jeudi le bombar-
dement intense de la ligne Mareth.

On vient de communiquer que de
fortes formations d'infanterie bri-
tanniques ont attaqué et occupé
d'importantes positions devant la li-
gne.

De durs combats sont imminents
car on prévoit que Rommel résiste-
ra de toutes ses forces dans les
montagnes qui offrent de bonnes
possibilités de défense.

Dans le secteur central, les unités
blindées et d'infanterie franco-amé-
ricaines exercent leur pression sur
les troupes de l'Axe en retraite. Ces
unités avaient atteint jeudi soir un
point situé trois kilomètres à l'ouest
du col d'El-Guettar. Les troupes al-
liées se trouvent maintenant à cent
kilomètres de Gabès.

Le communiqué allié
ALGER, 18 (Reuter). — Voici le

texte du communiqué allié en Afri-
que du nord:

Dans la région de Mareth , au

nord, nos positions ont été amélio-
rées au cours de la nuit du 16 au 17
mars et également au cours de la
journée de mercredi. Nos patrouil-
les ont été actives, infligeant des
pertes à l'ennemi et faisant quel-
ques prisonniers.

En Tunisie méridionale, les for-
ces américaines ont avancé mercredi
de 48 km. et ont pris Gafsa. Il y eut
peu d'opposition de la part de l'en-
nemi qui se retire au sud-est. Nos
patrouilles ont avancé vers El-Guet-
tar. Des détachements mobiles fran-
çais ont coopéré aux combats. De
nombreuses mines et de nombreux
obstacles ont été posés pour entra-
ver notre avance.

_̂__ ^
V

Le voyage
du général de Gaulle

à Alger
LONDRES, 18 (Reuter). — Une

déclaration publiée jeudi par le Q.G.
de la « France combattante » à Lon-
dres annonce que le général dc
Gaulle ne se rendra pas en Afrique
du nord avant que n'y arrive le gé-
néral Catroux , actuellement en Syrie.

Un port allemand
violemment attaqué
par les Américains

Les raids alliés sur le Reich

LONDRES, 19 (Reuter). — Le Q.G.
américain sur le théâtre européen
de la guerre communique :

Une forte formation de « forteres-
ses volantes » et de « Liberator » du
8me corps aéronautique américain
a violemment attaqué, dans la jour-
née de jeudi , les importants chan-
tiers de construction de sous-marins
à Vegesack, dans le nord-ouest de
l'Allemagne. Le temps était, clair et
de nombreux coups ont été enregis-
trés sur les grands chantiers con-
sacrés principalement à la répara-
tion des sous-marins. Une forte op-
position'a été rencontrée de la part
des avions ennemis.

Les incidents auraient été grossis
par la propagande anglaise

BERLIN, 18 (D.I.). — Un démen-
ti catégorique a été donné par la
Wilhelmstrasse au sujet des événe-
ments survenus ces derniers jours
en Haute-Savoie, où des jeunes
gens auraient tenté d'échapper à la
relève pour le travail en Allema-
gne en s'enfuyant dans les monta-
gnes et en offrant une résistance
armée.

Les informations de Haute-Savoie
ont été grossies d'une façon sensa-
tionnelle par la propagande an-
glaise.

De source allemande compétente,
on a établi les faits suivants : Cin-
quante ouvriers français qui, à une
date déterminée, devaient s'annon-
cer1* à une placèr 4ûî"le«Mr avait été
fixée, ne l'ont fait qu'après des
sommations répétées et après avoir
été recherchés. Aucun autre inci-
dent ne s'est produit. Il n 'a pas été
fait usage, comme on l'a cru, d'ar-
mes à feu et il n'y eut ni blessés,
ni tués.

On souligne, d'autre part , qu'il
s'agit, dans le fond, d'un cas tel
qu'en Angleterre et aux Etats-Unis
il en est signalé presque quotidien-
nement sous la rubrique « conflit
ouvrier ».

Les événements
de Haute-Savoie

vus de Berlin

DE NOMBREUX
JEUNES GENS SONT
ENCORE CACHÉS

DANS LES MONTAGNES
Aucun fait nouveau n'a été signa-

lé, ces dernières 48 heures en Hau-
te-Savoie, écrit la « Tribune de Ge-
nève ». On apprend — nous n'avons
pu toutefois contrôler cette affirma-
tion — que des affiches ont été pla-
cardées annonçant qu'en cas de dé-
barquement allié, tous les hommes
valides seraient groupés dans des
camps prévus à cet effet, placés
sous la surveillance armée des
troupes d'occupation.

Les jeunes Français réfugiés sur
les hauteurs sont, assure-t-on, enco-
re très nombreux et disposeraient
d'armes en suffisance. Le cordon de
surveillance établi par les G.M.R.
se resserre de plus en plus.

CC A P Jeunes mnrlta . Jeunes perra,
-IU—P513 faites une assurance
Il mBÎ Bur la v'e '' ia

Dl Caisse cantonale
lv I Wl d'assurance populaire
*<I_-_J»V' Rue du Mflle 3, Neuchaf 1
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LA FIÈVRE MONTE
EN FRANCE

LE DERNIER
GRAND BOMRARDEMENT

DE BERLIN
Impressions d'un Allemand

«qui était dans la capitale
du Reich le 2 mars

La chronique d'Ed. Bauer :
LA REPRISE DE KHARKOV

PAR LES ALLEMANDS
LA POUSSÉE RUSSE EN

DIRECTION DE SMOLENSK

____¦*¦__ 25 c. le numéro ¦¦ '

Ne pouvant obtenir la location du
Théâtre,

BELLES-LETTRES
doit renoncer à sa troisième repré-
sentation, malgré les très nombreuses
demandes qui lui ont été adressées.

©

Neuchâtel F.-C.

à 20 h. A
Assemblée générale

extraordinaire
au Café des Alpes, ler étage

LA ROTONDE
AUJOURD'HUI

Soirée populaire
« Negro Spirituals », bal mu«sette, soll de
batterie, musique à bou<*he, etc., aveo

l'orchestre MAC BELIN
et son chanteur noir BOBBY CURRY

* Rapatriement de prisonnliîrs français.
— Un train ramenant plus de 1000 pri-
sonniers de guerre français est arrivé
Jeudi à «Oompltjgne. Il s'agit du premier
groupe des «50,000 prisonniers qui seront
rapatrlfe en application de la nouvelle
relève.

Nouvelles positions
allemandes enfoncées

sur le front de Smolensk
Sur le front central, l'offensive

russe a fait de nouveaux progrès.
Les détachements russes qui opè-
rent à l'ouest du Dniepr contre la
voie ferrée Viasma-Smolensk, ont
enfoncé les lignes allemandes sur
d'autres points tandis que les con-
tingents de choc soviétiques qui
s'avancent de Bjeloy ont occupé 32
localités.

On donne, en dernière heure, de
nouveaux détails sur les événe-
ments du front central. L'armée du
général Sokolovski, qui forme l'aile
gauche des forces de Timochenko
opérant contre le triangle de défen-
se ennemi Smolensk-Jartsevo-Jel-
nia , a obtenu un succès important.
Au cours d'une avance rapide vers
l'ouest de la voie ferrée Viasma-Ki-
rov-Briansk, les colonnes volantes
russes ont parcouru la nuit derniè-
re une distance de 16 km. et con-
quis la ville de Skedy, 57 km. à l'est
de Jelnia.

Le communiqué allemand
BERLIN, 18 (D.N.B.). — Le haut

commandement de l'armée commu-
nique : '.

Les divisions de l'armée et des
S.S. sont à l'attaque dans tout le
secteur situé entre Kharkov et la
région située au nord-ouest de
Koursk. Malgré une résistance
acharnée et de mauvaises condi-
tions de terrain, nos troupes ont at-
teint chaque jour les buts qui leur
étaient assignes, ont rejeté les Rus-
ses de leurs nouvelles positions et
leur ont infligé des pertes très
lourdes. Les forces ennemies encer-
clées au sud-est de Kharkov ont été
détruites.

Au sud d'Orel, les Russes ont at-
taqué de nouveau mercredi avec de
puissantes forces d'infanterie et de
chars sur un large front. Ces atta-
ques effectuées par vagues' successi-
ves ont échoué devant la résistance
acharnée dés troupes puissamment
appuyées par l'aviation. Des pertes
considérables ont été infligées aux
Russes. Dans ces combats, 113 chars
russes ont été détruits.

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUI T

A LA GRANDE DÉSILLUSION
I _ se passe Se publicité, ceux qui l'ont vue «sont de plus en plus nombreux et
i-I s'en chargent. Matinées : samedi à prix réduits et dimanche à ,15 h. Il est
KI  prudent de louer et de retirer vos places préférées chez BLVINA - MODES,
r : " Epancheurs 5, tél. 5 23 55
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Le colonel Victor Henry, de Porren-
truy, jusqu 'ici commissaire fédéral
à l'internement et à l'hospitalisation,
vient de donner sa démission. Le Con-
seil fédéral l'a acceptée avec remer-
ciements pour les services rendus.

(VI 12306 Vu)

Démission
du commissaire fédéral

à l'internement

Nouvelles suisses
Un jeune homme tué

peu- un garde-frontière
près d'AIlschwil

BERNE, Ï8. — Le commandement
territorial compétent communique:

Dans l'après-midi du 15 mars, un
jeune Suisse de 17 ans a tenté de
franchir illégalement la frontière
près d'AIlschwil (Bâle) pour se ren-
dre à l'étranger. Il n'a pas donné
suite à la sommation du garde-
frontière suisse qui s'est vu alors
contraint de faire usage de son ar-
me à feu. Le jeune homme a été
blessé et est décédé des suites de
ses blessures.

Une enquête militaire est en
tours.

L'épilogue du procès
communiste de Zurich

Onze condamnations
et un acquittement

ZURICH, 18. — M. Naegeli, juge
fédéral, président du Tribunal . fédé-
ral siégeant à Zurich, a fait précé-
der le jugement des communistes de
considérants desquels il résulte que
sur les douze accusés, dix ont con-
trevenu à l'interdiction de l'activité
communiste organisée dans le sens
de l'arrêté du Conseil fédéral du 6
août 1940 sur les mesures contre
l'activité communiste et anarchiste
et ont favorisé la propagande • com-
muniste dans le sens du même ar-
rêté. En ce qui concerne les deux
derniers accusés, il n'a pas été
prouvé qu'ils étaient en rapport
avec une organisation interdite de
sorte qu'en distribuant des feuilles
volantes, on ne peut considérer
qu'ils ont fait de la propagande
communiste.

Sont condamnés pour contraven-
tion à l'interdiction de l'activité
communiste au sein d'une organisa-
tion :

Hermann-Robert «Seiiler, à deux mois de
prison, avec sursis; Joseph-Antan Inauen,
à deux mois et quinze jours de prison,
sans sursis ; Leonhard Relchensperger, à
un mois de prison, avec sursis ; Karl
Seeger, à quatre mois de prison, moins
un , mois et quinze jours de préventive,
sans sursis ; Richard Muller, à deux mois
et vingt Jours de prison, moins un mois
de prison préventive, sans sursis ; Oscar
Diethelm, à dix jours de prison, avec sur-
Bis ; Ernest Stettler, à deux mois et quinze
Jours de prison, sous déduction de dix
jours de préventive, sans sursis ; Konrad
Magnusson, à un mois et quinze Jours
de prison, sous déduction de dix-neuf
Jours de préventive, avec sursis ; Johann
"pillier , à deux mois de prison, avec sur-
sis ; Attllio Roddgaro, à deux mois de pri-
son, moins un mois de préventive, et
cinq ans d'interdiction de séjour, avec
sursis ; Fritz Hug, pour avoir favorisé la
propagande communiste, à» dix jours de
prison, avec sursis ; Oscar Burkhard est
acquitté.

La peine conditionnelle est appliquée
pendant deux ans à l'exception de Rodi-
garo, où le «sursis est valable pour cinq
ans. Les écrits communistes trouvés ont
été confisqués.

Le centenaire
de la « National Zeitung »

de Bâle
BALE, 18. — La <s National Zei-

tung » de Bâle fête le centième an-
niversaire de sa fondation. Les in-
vités ont visité les nouveaux locaux
de rédaction et d'édition. M. A. Mei-
li, conseiller national et membre du
conseil d'administration de la S. A.
National Zeitung, qui avait été char-
gé du projet du nouveau bâtiment,
a remercié les collaborateurs, la di-
rection, la rédaction, et a exprimé
l'espoir que le journal se dévelop-
pera.

Les invités visitèrent les installa-
tions du nouveau bâtiment et ils
suivirent les diverses phases de
l'impression du numéro du cente-
naire. Ce numéro reproduit des ar-
ticles de félicitations de M. de , Stei-
ger, conseiller fédéral , de M. Her-
mann Hesse, président du Conseil
d'Etat bâlois ainsi que de dirigeants
du commerce et de l'industrie.

Un essai
de pain de pommes de terre

à Winterthour
WINTERTHOUR , 19. — Selon de

« Landbote » de Winterthour, l'ex-
périence massive que va appliquer
l'office fédéral dc guerre pour l'ali-
mentation avec du pain de pommes
de terre se fera à Winterthour sous
le contrôle de la section du ravitail-
lement en céréales.

Le Conseil d'Etat propose la création
d'un Office économique cantonal neuchâtelois

UNE HEUREUSE INIT IATIVE

La situation démographique dii can-
ton comme les difficultés de tout«3s
natures au-devant desquelles nous allons,
une fois la guerre terminée, préoccu-
peat le ConseU d'Etat, qui conçoit au-
jourd'hui la nécessité de tout mettre en
œuvre pour stimuler l'activité écono-
mique cantonale Le gouvernement est
arrivé dès lors à la conclusion qu'il ne
sera possible d'apporter à notre éco-
nomie l'attention réclamée que par la
création d'un organisme «spécial. On
sait qu'à la «Ohaux-de-Fonds existe de-
puis 1934 un Office neuchâtelois de re-
cherches des industries nouvelles
(O. R. I. N.). La ville de Neuchâtel, d'au-
tre part, a pris certaines mesures pour
effectuer un travail identique à celui
de l'O. R. I. N.

Considérant ces éléments existants
ainsi que le but qu'il s'efforce d'attein-
dre, le Conseil d'Etat a nommé en
octobre dernier une « commission con-
sultative chargée d'examiner la trans-
form ation de l'O. K. I. N. s en un office
cantonal. Dans cette commission sié-
geaient outre le chef du département
cantonal de l'industrie et des représen-
tants des conseils communaux de Neu-
châtel, la Chaux-de-Fonds et le Locle,
des délégués du monde de l'industrie,
du commerce et de grandes associations
professionnelles. Elle a siégé à diverses
reprises. Du fruit de ses travaux, le
Conseil d'Etat a mis sur pied un projet
complet tendant à la création d'un
« Office économique cantonal neuchâ-
telois », dont il donne connaissance dams
un rapport adressé au Grand Conseil.
Nous examinerons ici à grands traits
le nouvel organisme, tel que notre gou-
vernement l'envisage.
Caractère de l'Office

L'Office économique cantonal neuchâ-
telois, qui aura son siège à la Chaux-
de-Fonds, forme un être juridique de
droit public, distinct de l'Etat et jouis-
sant de la capacité civile. Son admi-
nistration est séparée de celle dé l'Etat
mais l'Office est placé sous la surveil-
lance et le contrôle du Conseil d'Etat.

Quant aux moyens financiers, un
fonds de réserve est constitué en faveur
de l'Office par l'Etat grâce à la tota-
lité de l'actif de la « Succession Frido-
lin Kramer » (environ cinquante mille
francs). Aucun prélèvement ne peut
être effectué sans l'autorisation
gouvernementale. Les dépenses nettes
de l'Office sont à la charge par moitié
de l'Etat et par moitié des communes
au prorata de leur population. L'Etat
et les communes avancent à l'Office
au début de chaque exercice la part
qui leur incombe. Notons que l'orga-
nisme est exonéré des impôts canto-
naux et communaux.
L«e 'but

L'Office a pour but l'analyse de la
situation du canton dans les princi-
pales branches de son "activité écono-
mique. Il recherchera l«3s voies et
moyens propres à assurer le maintien
de cette activité. Celle-oi s'exerce en
particulier dans les domaines suivants :

a) Industrie et artisanat ; l'Office en-
treprend toute action susceptibl e de
maintenir et d'augmenter l'occupation
de la main-d'œuvre ; il vient en aide
aux entr«3prises industrielles, de l'arti-
sanat et aux inventeurs, par des conseils
d'ordre technique, commercial et fi-
nancier ;

b) Agriculture (viticulture , sylvicul-
ture, etc.) : l'Office travaille à l'accom-
plissement des tâches que le «Conseil
d'Etat juge indiqué de lui confier ;

c) Génie civil, construction de bâti-
ments, transports et tourisme ; l'Office
travaille à l'accomplissement des tâ-
ches que le Conseil d'Etat juge indiqué
de lui confier.

Avant de charger l'Office d'une tâche
importante, le Conseil d'Etat prend
l'avis de la commission consultative
poutr les questions d'ordre économique
et, s'il y a lîêu, d'autres commissions.
IV organisation
et l'adniiiiistratlom

C'est une commission qui administre
l'Office. Elle est composée d'un prési-
dent et de 15 à 30 membres nommés par
le Conseil d'Etat au début de chaque
législature. Les membres sont choisis de
façon que les différentes régions et acti-
vités économiques du canton soient re-
présentées, ainsi que la section des
sciences commerciales, économiques et
sociales de l'Université et les associa-

tions professionnelles d'employeurs et
d'employés

Le bureau de la commission désigné
par celle-ci et comprenan t cinq mem-
bres plus le président a des attribu-
tions spéciales. C'est lui qui surveille
directement l'organisme et contrôle son
travail. C'est lui qui prépare les tra-
vaux à soumettre à la commission ;
c'est lui enfin qui prend toutes mesu-
res propres à garantir l'orientation de
l'Office vers le but pour lequel il a
été constitué.
Rapports avec les communes

Une question délicate est constituée
par les rapports des communes et de
l'Office. Les premières sont tenues de
saisir le second de toutes les questions
rentrant dans ses attributions, en par-
ticulier des démarches qu 'elles entre-
prennent et des offres qui leur sont fai-
tes en vue de développer , d'amener otr
de créer sur leur territoire une acti-
vité économique quelconque. L'Office
doit renseigner de son côté les com-
munes sur les questions auxquelles elles
sont intéressées.

Les démarches que les autorités com-
munales estiment nécessaires d'entre-
prendre auprès des différents services
de l'administration fédérale doivent
être faites par l'Office. Notons aussi
que les communes ne pourront plus à
l'avenir, sans- autorisation du Conseil
d'Etat, instituer un service spécial
travaillant dans le même but que
l'Office. Quant aux différends qui
pourraient survenir entre l'Office et les
communes, ils seront soumis à la déci-
sion du gouvernement.

En ce qui concerne la commune de
Neuchâtel, on notera que le rapport du
Conseil d'Etat précise que quelques
membres de la commission ont demandé
que la loi autorise l'ouverture d'une
agence de l'Office à Neuchâtel. Le gou-
vernement n'a pas jugé indiqué de
donner suite à cette demande. En re-
vanche, il a estimé que la ville de Neu-
châtel qui possède une organisation (il
s'agit de notre bureau communal de
statistique) lui donnant satisfaction,
doit bénéficier à cet égard d'une situa-
tion acquise. Il suffira de régler avec
soin et souplesse les rapports de la com-
mune de Neuchâtel avec l'Office, ' ce
qui ne donnera lieu à aucune diffi-
culté.

Dans les dispositions final es, il est
dit enfin que le Conseil d'Etat fera le
nécessaire avec les communes du Loole
et de la Chaux-de-Fonds pour assurer
la reprise de l'O. R. I. N. par le nouvel
Office économique cantonal neuchâte-
lois. C'est le Conseil d'Etat aussi qui
est chargé d'élaborer le règlement de
cet organisme.
Une commission consultative
pour les questions
économiques

En même temps que le projet de loi
sur l'Office économique neuchâtelois, le
Conseil d'Etat soumet aux députés un
second projet de loi instituant une com-
mission consultative pour les questions
d'ordre économique, projet de loi qui
est le complément du premier.

En effet, le gouvernement estime qu a-
vant de ratifier les propositions de
l'Office, il est indispensable qu'il soit
assuré qu'elles correspondent bien aux
nécessites de notre économie, qu'elles
sont réalisables et ne risquent pas
d'avantager une branche d'activité au
détriment de l'autre. La commission pré-
citée jouera ce rôle de « conseil » ou
d'organe consultatif. Les membres en
seront nommés par le Conseil d'Etat au
début de chaque législature. Ils seront
choisis dans la section des sciences com-
merciales, économiques et sociales de
l'Université et dans les associations pro-
fessionnel les d'employeurs et d'em-
ployés. Le nrésident de l'Office fait par-
tie de droit de la commission.

* * *
C'est dans sa session extraordinaire

du 25 mars que le Grand Conseil sera
amené à examiner ces deux projets de
loi. Nous aurons sans doute à reparler,
à.ce moment-là, et après les débats qu 'il
né manquera pas de soulever, du pro-
blème soulevé par la création d'un
Office économique cantonal neuchâte-
lois. Disons d'emblée que cet organisme,
s'il fonctionne judicieusement, peut être
amené à rendre les plus grands services
au canton et qu'il constitue, de ce fait,
une très heureuse initiative.

L'assemblée annuelle du Service d'escompte
neuchâtelois et jurassien

A AUVERNIER

Le «Service d'escompte neuchâtelois et
jurassien, créé chez nous à l'instar d'au-
tres régions pour favoriser la vente au
comptant dans le commerce de détail —
et qui groupe 674 entreprises du canton
et du Jura bernois — s'est réuni hier à
Auvernier en assemblée générale ordi-
naire. Il s'agissait pour ses membres non
pas seulement, comme chaque année,
d'examiner et d'approuver ce qui a été
fait au cours du dernier exercice par le
comité, mais de se 'concerter sur l'atti-
tude à prendre en face des difficultés
actuelles et des obligations grandissantes
qui incombent aux négociants. L'exis-
tence des commerçants, à quelque bran-
che qu'ils appartiennent, devient de Jour
en Jour plus difficile. Le désir de satis-
faire leur clientèle, tout autant que la
nécessité dans laquelle ils sont de satis-
faire aux exigences toujours plus nom-
breuses des services de l'économie fédé-
rale rendent leur tâche compliquée et
leurs soucis pressants. Un passage du rap-
port d'activité qui fut lu hier est, à cet
égard , éloquent : « L'Etat empiète tou-
jours davantage sur tes entreprises pri-
vées, dit-il ; la fiscalité est déchaînée et
les citoyens souffrent de la domination
des bureaux. »

C'«sst dire qu'une telle situation exige
une énergie

^ 
quotidienne et une attention

sans cesse renouvelée aux problèmes ac-
tuels, En un mot, le commerçant d'au-
jourd'hui est plus que quiconque appelé
à mettre en pratique la parole de l'Evan-
gile : « Sais confiant comme la colombe
et prudent comme le serpent. »

Cela n 'empêche d'ailleurs pas le «Ser-
vice d'escompte neuchâtelois et Jurassien
de faire preuve d'une vitalité réjouissante.
«Son chiffre d'affaires, qui était de 15 mil-
lion 928,000 fr. en 1941, a passé en 1942
à. 17 millions 33",oo fr., soit une augmen-
tation de 1 million 411,000 fr. Il a rem-
boursé — suivant le système Judicieux
qu'il a établi — 25,909 carnets de 10 fr.,
104,023 carnets de 5 fr. et 207 carnets de

1 fr., soi,t un total de 779,412 fr. Et le
montant de ses gratifications et concours
s'est élevé à 10,000 fr.

Son conseil d'administration est com-
posé de MM. Albert Maire, président, de
la Chaux-de-Ponds ; Albert Kaufmann,
vice-président, de la Chaux-de-Fonds ;
Charles Mentha, secrétaire, de la Chaux-
de-Fonds ; Félix Tripet, vice-secrétaire,
de Neuchâtel ; G-eorges Perrenoud , asses-
seur, du Locle; Th. Muller-Michel, asses-
seur, de Saint-Aubin; René Gunzinger, as-
sesseur, de Neuchâtel ; Georges Marti, as-
sesseur, de Cernier ; Edmond Kuffer, as-
sesseur, de Neuchâtel ; S.-E. Emery, asses-
seur, du Locle ; Albert Weber, assesseur,
de la Chaux-de-Fonds ; Georges Dubied,
assesseur, de Couvet ; Louis Rochat, as-
sesseur, de Saint-Imier.

La discussion, à laquelle participaient
quelque 190 personnes, <?ut lieu dans la
grande salle du collège d'Auvernier, «sous
la présidence de M. A. Maire, de la Chaux-
de-Fonds. Elle porta principalement sur
la situation actuelle et fut, par instants,
assez passionnée, l'exposé que fit le pré-
sident en fin de séance ayant mis l'accent
sur certains points délicats de la régle-
mentation actuelle avec lesquels les com-
merçants sont loin d'être tous d'accord.

On finit toutefois par se calmer...; et la
journée se termina par un repas pris en
commun à l'hôtel du Poisson et qui —
égayé par de fraîches productions du
Chœur du costume neuchâtelois — fut
bientôt baigné d'une atmosphère de gaîté
dans laquelle tous tes participants se dé-
tendirent.

C'est toujours cela, de pris sur les sou-
cis à venir. (g)
'f/y/rs/rs/ss/y ' ssrsr/s^^

LA VILLE
AU JOUR LE JOUR

Pour que Neuchâtel
soit connu

Une intelligente propagande vient
d 'être fa i t e  dans toute la Suisse en
faveur  de Neuchâtel. L ' Of f i c e  neu-
châtelois du tourisme a adressé ces
jours derniers — comme il l' avait
déjà fa i t  l'an passé — une circulaire
à toutes les autorités scolaires de
Suisse pour les inviter à prévoir
Neuchâtel dans l'itinéraire des cour-
ses scolaires de cette année. Les
classes qui viendront visiter notre
ville sont également priées de faire
une composition sur ce sujet, le
meilleur travail devant être primé.

Attendons-nous donc à voir beau-
coup d'écoliers confédérés dans nos
inurs au cours de l'été prochain.

VIGNOBLE 
~

CORCELLES

+ J.-I/. Herzog, pasteur
(sp) Le pasteur Jean-Louis Herzog
s'est éteint paisiblement, à 67 ans et
demi, mardi soir, après une longue
et douloureuse maladie, à Corcelles,
où il était venu prendre une retrai-
te bien méritée en fHai 1941.

Fils du professeur Charles-François
Herzog, de Neuchâtel — où il était né
— enfant d'une famille pieuse, où les
principes chrétiens étaient en hon-
neur, il eut très tôt le sentiment de
la vocation pastorale.

Consacré au saint ministère le 13
juin 1900, après de solides études à
Neuchâtel et à Berlin, il fut tout d'a-
bord chapelain de l'hôpital Pourtalès,
puis suffragant à Chézard - Saint-
Martin, à Fleurier, à Môtiers, à Saint-
Biaise, où il fut appelé comme agent
cantonal des Unions cadettes, poste
qu'il «quitta au début de 1904 pour
devenir suffragant à Chardonne,
puis pasteur à Tramelan, de 1904
jusqu'en 1911 et remplaçant du pas-
teur Guye, à Neuchâtel, jusqu'en
mars 1912; après avoir fait encore un
remplacement d'une année à Selon-
court (Doubs, France), il exerça le
ministère à la Perrière, de 1913 à
1928, puis à Malleray-Bévilard, jus-
qu'en 1941, époque de sa retraite
après un ministère d'une abondante
fécondité.

Il fut président de la section ju-
rassienne de la fondation «s Pour la
vieillesse », rédacteur du journal re-
ligieux « Le trait d'union jurassien »,
président jurassien , puis président
central suisse et du bureau perma-
nent des eclaireurs, dont le grand
chef Baden Powel était son ami,
fondateur et président du dispen-
saire antituberculeux du district de
Moutier, après avoir été fondateur
de celui du district de Courtelary,
président de la Croix-rouge du dis-
trict de Courtelary et membre de la
direction de l'hôpital de Moutier,
inspecteur d'assistance de l'arrondis-
sement de Saint-Imier et collabora-
teur d'une quantité d'œuvres de
bienfaisance et d'utilité publique qui
l'ont mis au bénéfice du vieil adage
latin : « Rien de ce qui est humain
ne m'est étranger. »

PESEUX
Pour la famille

(c) Sous le patronage de « Pro FamUia »,
M. Jean Brocher, le cinéaste genevois bien
connu, a présenté, mercredi soir, devant
une salle de spectateurs attentifs et amu-
sés, le charmant film de sa composition,
plein d'humour et de fantaisie : « Mon-
sieur X ».

L'après-midi, grâce au bienveillant ap-
pui des autorités scolaires de Corcelles et
de Peseux, tous les écoliers de nos deux
villages ont assisté avec une Joie sans pa-
reille à la projection du même film, mis
spécialement k leur portée par un com-
mentaire très vivant de son auteur.

CRESSIER
Caisse Raiffeisen

(c) L'établissement de crédit mutuel, cons-
titué en mai 1942, a conquis la confiance
de la population. ("Truquante et un dé-
posants ont confié 44,826 fr. 80 à la gé-
rance de la banqua. du village où. quatre
citoyens seulement n'empruntèrent que
5200 fr. Les </ « «"tes parts sociales fuirent
acquittées, ce qui montre bien l'aisance et
la bonne volonté des sociétaires.

I VAL-DE-RUZ

LA COTIERE

A la caisse Raiffeisen
(c) L'assemblée annuelle de cette institu-
tion a eu lieu samedi dernier.

M. Robert Jeanneret, président du co-
mité de direction, mit en relief la prospé-
rité «grandissante de la caisse. Le mouve-
ment général des fonds atteint 129,961 fr.
Les dépôts d'épargne figurent dans ces
comptes pour 39,460 fr. répartis sur 79 li-
vrets. Enfin, les comptes courants créan-
ciers accusent un roulement de 91,000 fr.
en 1942. Quant à l'actif , il comprend des
prêts (hypothécaires et à court terme)
pour 35,445 fr. , et un compte courant a
l'Union des caisses Raiffeisen, à Saint-
Gall, de 46,000 fr. actuellement.

Après la partie administrative, l'assem-
blée entendit M. A. Bolle, avocat, qui par-
la de « L'Europe entre les griffes du dia-
ble ». Cette causerie fit une impression
profonde sur tes auditeurs.

GENEVEYS-SUR-COFFRANE

I*«es samaritains fêtent
leur dixième anniversaire
La «secrtlon du Val-de-Ruz ouest des Sa-

maritains, fêtait samedi le dixième anni-
versaire de sa fondation.

Le nouveau président ' de cette section,
M. Charl«as Dubied, souhaita une cordiale
bienvenue à tous et releva le dévouement
du président sortant de charge, M. Paul
Schweingraber, nommé président d'hon-
neur.

La section du Val-de-Ruz centre, repré-
sentée par M. Challandes, remit une Jolieplaquette bronze (Henri Dunant) accom-
pagnée d'aimables et encourageantes pa-
roles.

Plusieurs productions et un bal furent
fort appréciés du public.

CERNIER
Soirée de Belles-Lettres .

(c) La soirée de Belles-Lettres a eu lieu
mercredi soir à la halle de gymnastique,en présence d'un nombreux public.Le programme — le même que celuiqui a été donné à Neuchâtel — a été fortgoûté des spectateurs.

VAL-DE-TRAVERS |
FLEURIER

«Concentration de jeunes se
(sp) C'était un événement pour te Val-de-Travers que d'avoir, dimanche dernier
à Fleurier, M. W.-A. Visser't Hooft se-crétaire général du conseil œcuméniquedes Eglises, qui a présidé la concentration
de Jeunesse et parlé du combat de l'Egliseen Europe aujourd'hui.

«Conférence saisissante qui a mis l'au-ditoire en présence de la situation tragi-
que de l'Eglise dans plusieurs pays d'Eu-rope, mais aussi en présence du devoir deprière et de vigilance qui est te nôtre.

VALLÉE DE LA BROYE

PATERNE

I-a foire
(c) La foire a été très animée, mal-
gré le manque de fourrage. Les va-
ches laitières ainsi que les bœufs
pour les labours sont fort recher-
chés. Par contre , on enregistre une
forte baisse sur les jeunes bovins
(modzons). Il en est de même pour
les taureaux non primés âgés de un
à deux ans.

Les vaches laitières ont été
payées de 1200 à 1400 fr.; les gé-
nisses portantes de 1000 à 1350 fr.;
les bœufs pour les labours jusqu'à
1500 fr.; les jeunes bovins 400 à
500 fr. et les taureaux 800 à 950 fr.;
les veaux pour la boucherie 2 fr. 50
à 3 fr. le kg.

Légère hausse sur les petits porcs.
Les gorets de 6 à 7 semaines va-
laient de 100 à 120 fr. la paire;
ceux de 10 semaines 160 fr. la paire.
Les porcelets de 3 mois ont été
payés jusqu'à 230 fr. la paire et
ceux de 4 à 5 mois ont été vendus
270 fr. la paire.

Les moutons pour la boucherie
ont été vendus 2 fr. 50 le kg.; les
brebis portantes valaient jusqu'à
150 fr.;* le? agneaux 40 à 50 fr.

Il est arrive sur le champ de foi-
re: 15 bœufs, 8 taureaux, 47 vaches,
10 génisses, 24 jeunes bovins, 1 pou-
lain taxé 2000 fr., 6 moutons, 2 chè-
vres, 200 porcelets et 120 porcs
moyens.

CORCEL_ES-sur-Payerne

Des cas de scarlatine
(c) Plusieurs cas de scarlatine se
sont déclarés ces derniers jours
dans le village de Corcelles. Plu-
sieurs élèves des classes supérieures
ont été conduits à Phôpital de
Payerne.

RÉGION DES LACS

BIENNE

Accidents de la circulation
(c) Une automobile, conduite par
un jeune Biennois, qui roulait à
forte allure à la route de Neuchâtel,
a heurté un arbre, mercredi soir.
Un des occupants de la voiture seu-
lement fut légèrement blessé. Le
véhicule a été en partie démoli.

Devant l'hôtel Elite, deux auto-
mobiles sont entrées en collision.
Sous la violence du choc, l'une des
voitures s'est couchée sur le côté.
Les deux véhicules ont subi des dé-
gâts matériels.

Des voleurs condamnés

(c) Trois ouvriers de fabriques de
machines viennent de comparaître
devant . le tribunal correctionnel
pour vols de matériel au préjudice
de leurs employeurs.

Le montant du butin dérobé se
monte à plusieurs milliers de
francs.

L. et V. qui n'ont jamais encore
été condamnés, ont été mis au bé-
néfice du sursis. Par contre Werner
B., récidiviste, a été condamné à 18
mois de prison, moins 27 jours de
préventive.

(sp) Dans la soirée de mercredi,
un accident grave s'est produit
dans un atelier de pierrerie de Mo-
rat. Le directeur, M. Helfer, consta-
ta une défectuosité dans le fonc-
tionnement d'un tube contenant un
acide corrosif. Il appela un ouvrier
spécialiste, M. Meyer. Au moment
où le tube était examiné, il fit ex-
plosion. M. Meyer fut gravement
brûlé à la figure et aux mains. M.
Helfer a de fortes brûlures au dos. Il
y eut aussi des dégâts dans l'atelier.

MORAT
Une explosion

| En pays fribourgeois I
Des évadés dangereux

parcouraient la Gruyère
(c) Dans la nuit de mercredi à
jeudi , trois individus se sont éva-
dés, à 3 heures du matin, des pri-
sons de Bulle où ils étaient enfer-
més pour vols et cambriolages. Ce
sont les nommés Louis Gremaud,
d'Echarlens, âgé de 44 ans,; Amé-
dée Joye, de Mannens, 35 ans; René
Favrat, Vaudois, âgé de 24 ans.

Joye réussit à ouvrir sa cellule
au moyen d'un morceau de fer qu'il
enleva à son lit. Il délivra ses com-
pères en arrachant des barreaux de
leur cellule et le trio franchit deux
portes qu'ils ouvrirent on ne sait
exactement comment. Joye et Gre-
maud s'étaient déjà évadés de Belle-
chasse en décembre dernier. Ils
commirent alors divers cambriola-
ges.

On annonçait vers la fin de
l'après-midi d'hier, que les deux
plus dangereux fugitifs, Joye et
Gremaud, étaient arrêtés dans la
Haute-Gruyère, près de Jaman. Au
cours de la soirée, ils furent rame-
nés à Bulle.

Observations météorologiques
OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

17 mars
Température. — Moyenne: 8,8; mini-»-;

2,3 ; maximum : 15,0.
Baromètre. — Moyenne : 719,1.
Vent dominant. — Direction : sud-est ;

tarée : faible.
Etat du ciel : clair.

Hauteur du baromètre réduite k zéro
(Moyenne pour Neuchâtel r"" 719.5)

Niveau du lac, du 17 mars. i. 7 b, : 439.38
Niveau du lac, du 18 mars, à 7 h. : 429.35

ZKP"* L' administration et ta rédac-
tion de ta F E U I L L E  D'A VIS OE
N E U C H A T E L  ne tiennent aucun
compte des lettres ananumes qui
leur parviennent.

im. :¦-.-. flU ¦)CUal 1S marS 1943

Pommes de terre .... le kg. 0.25 0.34
Baves » 0.20 0.25
Choux-raves » 0.25 0.35
Carottes » 0.50 0.60
Oignons » 0.85 1.10
Pommes » 0.70 1.30
Poires » 1.— 1.20
Noix » 3.80 — .—
Oeufs la douz- 4-20 — .—'
Beurre le kg. 7.55 — .—
Beurre de cuisine .. » 7.30 — .—
Fromage gras » 3.95 — .—
Promage demi-gras .. » 3.40 — .—
Promage maigre .... » 2.80 — .—
Lait le litre 0.38 — .—
Viande de bœuf .... le kg. 4.— 5. —
Veau , 5.60 6.—
Cheval , 2.20 4.40
Porc » 6.60 6.80
Lard fumé » 8.— — .—
Lard non fumé » 6.80 7.—

MERCURIALE DU
MARCHE DE NEUCHATEL«;

Monsieur et Madame
Georges-BOREL sont heureux de faire
part de la naissance de leur fils i

Yves j
La cure de Fontainemelon, 18 mars.

Monsieur et Madame
Jean-Pteinre CLERC ont la joie d'an-
noncer l'heureuse naissance de leur
fils

Biaise-François
Neuchâtel, le 18 mars 1943.
Rue de la Côte 53 Maternité

A NE UCHA TE L ET D A N S  LA R É G I O N

M_____8_g_______B____-_____l
H est au Ciel et dans nos cœurs.

Madame et Monsieur Henri Beck-
Brauchi et leur fille Claudine, à
Neuchâtel ;

Madame Berthe Brauchi, à Neu-
châtel ;

Madame Lina Monney, à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madame Gustave
Beck, à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Jean-Louis
Brauchi, au Maroc ;

Monsieur et Madame Sylvain
Brauchi et leur fils, à Saint-Biaise;

Monsieur et Madame Alcide Brau-
chi et leurs enfants, à Neuchâtel ;

Monsieur Marcel Brauchi, en
France ;

Mademoiselle M. Huguenin, à Neu-
châtel,

ainsi «que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire
part à leurs amis et connaissances
du départ pour le Ciel de leur cher
petit

Jean-Louis
enlevé subitement à leur tendre af-
fection le 17 mars, à l'âge de'S ans.

Neuchâtel, le 18 mars 1943.
(Saars 8)

L'enterrement, sans suite, aura
lieu samedi 20 mars, à 13 h.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire-part

Madame Rose Guillod et ses en-
fants, à Peseux et Boudry :

Madame et Monsieur Roger
Schild et leur petit Michel, à Boudry;

Monsieur Marcel Guillod ;
Madame Jean Marcacci, ses enfants

et petits-enfants, à Neuchâtel ;
Madame et Monsieur Edgar Borel

et leur fille, à Saint-Biaise ;
Madame et Monsieur Rodolphe

Ruesegger et leurs enfants, à Nant ;
Monsieur Ernest Boldini , ses en-

fants et petits-enfants, à Peseux et
Lausanne,

ont le grand chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Louis GUILLOD
leur cher fils, frère, beau-frère,
neveu, oncle et parent, «que Dieu a
rappelé à Lui, le 16 mars, après une
longue maladie supportée avec cou-
rage et résignation, dans sa 27me
année.

L'Eternel est près de ceux qui ont
le cœur brisé et II sauve ceux qui
ont l'esprit dans l'abattement.

PS. XXXIV . 18.
L'enterrement, avec suite, aura

lieu vendredi 19 mars, à 13 h; "-:
Domicile mortuaire : rue de Neu-

châtel 43, Peseux.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part


